
Questions à suivre
Dans les semaines à venir

La Chaux-de-Fonds , le 31 janvier.
Le mois de janvier est, dit-on, le plus

long de l'année... C'est du moins ce que
prétendent la majorité des humbles gens
de mon espèce qui, ayant quelque peu
dépensé pour fê ter  la f i n  de l'année
et le commencement d'une autre, ne
voient pas le bout de ces premiers tren-
te-et-un jours...

Cependant il faut  reconnaître qu'à
cette fâcheuse exception près les se-
maines fi lent avec une rapidité verti-
gineuse et sans qu'on ait souvent le
temps de les remplir comme on vou-
drait.

Ainsi il s'en faut , paraît-il , que le
conseiller fédéra l  M.  Weber ait été aus-
si satisfai t qu'on l'a prétendu de son
voyage dans les Allemagnes. Comme
on pouvait le prévoir , les négociateurs
d'outre-Rhin se sont montrés coriaces à
souhait. Si l'on en croit certains échos,
l'échec a été partiel dans le domaine
de l'éîectrification de la voie ferrée Bâ-
le-Karlsruhe (il faudrait 400 millions
et les Allemands n'ont pas les 200 au-
tres qui manquent) et complet en ce
qui concerne les investissements suis-
ses dans la métallurgie lourde germa-
nique. Le Conseil fédéral  espérait faire
une bonne a f f a i r e  en obtenant une ga-
rantie pour la livraison pendant
vingt ans de f e r , d'acier et de coke
aux prix pratiqués entre membres de
la communauté charbon-ader. On nous
a proprement ri au nez. Ce qui n'a
peut-être pas une énorme importance
quand il s'agit d'un négociateur ordi-
naire, mais qui en revêt beaucoup plus
lorsqu 'il s'agit d'un conseiller fédéral .
M.  Weber fa i t  ses expériences. Peut-
être se rendra-t-il compte que le terrain
international est mouvant et qu'il vaut
mieux ne pas y risquer le prestige des
autorités. Cela mis à part , il f au t  te-
nir compte de sa bonne volonté d'une
part et d'autre part du fa i t  que nous
devrons forcément nous intéresser à la
communauté européenne acier - char-
bon. Le « Pool » est devenu, grâce aux
e f f o r t s  inlassables de quelques hom-
mes de bonne volonté , le premier or-
ganisme intereuropé en. Il revêt une im-

portance d'autant plus grande que qua-
tre des pays les plus gros fournisseurs
d'acier et de charbon en font  partie. Le
10 févr ier  sera institué le marché uni-
f ié  du charbon, le 10 avril celui de
l'acier. On comprend que M.  Weber ait
voulu essayer de nouer deux questions
intéressantes : l'argent que l'Allema-
gne nous doit et l'acier et le charbon
qu'elle nous vendrait. Il n'a pas réus-
si. Mais ce n'est pas une raison de lui
en vouloir. Tout au plus peut-on penser
qu'il aurait pu s'épargner le voyage à
Bonn... ou ne pas en fai re un mystère
qui ne rime à rien.

. * *
Une autre question qu'il faudra sui-

vre est celle du projet du Conseil f é -
déral concernant le nouveau régime
des finances...

En fait  et comme on l' a dit, il n'y a
pas de réforme. Le gouvernement y
renonce définitivement . Il ne fai t  que
constitutionnaliser le système fiscal ac-
tuel avec certaines modifications qui
ne touchent pas le fond  du problème...

(Suite page 3.) Paul BOURQUIN.

...les Américains «jusqu'à ce que ça fasse mal»!
Le président Truman avait voulu imposer...

Le président Eisenhower est de ce fait sa première victime.

(Corr. part , ae « L'Impartial »)

Washington, le 30 janvier.
Depuis son entrée en fonctions, le

président Eisenhower n 'a perçu qu 'à
peine un peu plus de mille francs
suisses par jour , contre les 1750
(environ) que percevait le pré-
sident Truman au moment où il cessa
d'être à la tête de son pays. Mais cette
notable diminution de revenus ne sem-
ble guère affecter le nouveau président
qui supporte stoïquement les consé-
quences d'un mot, désormais histori-
que, de son prédécesseur.

Le président n'arrivait pas
à « joindre les deux bouts »

Une fois de plus le public américain
a eu son attention attirée sur la façon
de vivre de son président. Car une fois
de plus, la question du salaire prési-
dentiel vient de se poser.

Ce salaire avait déj à fait l'objet de
nombreuses discussions de la part du
Congrès des Etats-Unis, voici deux
an. A l'époque le président Truman
se plaignait de ce que son salaire fût
nettement insuffisant : il ne lui per-
mettait plus, affirmait-il, « de joindre
les deux bouts >.

Une enquête eut lieu et force fut de
convenir que le Premier américain ne
gagnait plus assez pour faire face à
ses lourdes charges. Le salaire prési-
dentiel fut donc porté de soixante
quinze mille dollars par an à cent mille
dollars. A cette somme venaient s'ajou-
ter cinquante mille dollars pour « dé-
penses présidentielles » et une autre
de quarante mille dollars pour « frais
de voyages, de réceptions et autres »...

Ce qui faisait un total de 800.000
francs suisses par an environ. Mais le
Congrès, sans doute pour dédommager
le président mal payé depuis quelques
années, décida que seuls les cent mille
dollars du salaire proprement dit se-
raient sujets aux impôts. Ceux-ci, par-
ticulièrement lourds, se montaient à
cinquante-six mille dollars. De sorte
qu'il restait au président « grosso mo-
do » quelque cinq cent trente mille et
quelques francs suisses par an net, et
tout compris.

, Une exemption qui ne plaisait pas
à tout le monde

Cette façon d'échapper aux impôts
n'avait pas plu à tout le monde et
notamment à une bonne proportion
d'Américains, qui n'avaient pas accepté
de gaieté de coeur d'être imposés « jus-
qu'à ce que ça fasse mal », comme
l'avait demandé le président Truman,
par un mot désormais historique, au
moment où éclata la guerre de Corée.

(Voir suite page 3.)

Le Musée national du Danemark s'est
vu dans l'obligation d'engager un fonc-
tionnaire « chasseur de mites » et a sol-
licité à cet effet des crédits spéciaux
du Parlement. Le travail de ce fonc-
tionnaire d'un nouveau genre consis-
tera à empêcher que les mites ne cau-
sent des dégâts dans les collections de
costumes anciens réunies au musée.
L'emploi de produits chimiques pour
tuer ces insectes indésirables aurait en-
dommagé les précieux costumes que
l'on veut protéger ; on en a conclu que
la seule méthode sûre était d'engager
un homme qui veillerait sur les collec-
tions, en chasserait les mites et en tue-
rait le plus possible avec ses mains...

Les vieilles méthodes
ne sont pas toujours

à dédaigner

La formation professionnelle horlogère
Partout l'on demande des praticiens et techniciens spécialisés

telle qu'elle s'acquiert dans nos grandes écoles techniques

La Chaux-de-Fonds, le 31 janvier .
Pour compléter les considérations gé-

nérales suir la formation profession-
nelle présentées, il y a quelques jours ,
par M. Louis Huguenin. Directeur gé-
néral du Technicum neuichâtelois. nous
allons examiner rapidement ce qui
concerne l'industrie horlogère. H n'est
pas nécessaire d'insister sur le besoin
de jeune main-d'oeuvre dont souffre
actuellement cette industrie. On peut
en j uger facilement en parcourant les
pages d'annonces de n'importe quel
j ournal des différentes régions horlo-
gères suisses.

Si la jeun e main-d'oeuvre est au-
tant recherchée, cela ne provient pas
seulement de la magnifiqiie prospérité
que connaît l'horlogerie depuis plus de
15 ans mais aussi du fait que , pendant
toute la période allant de 1932 à nos
j ours, la relève de la main-d'oeuvre
ancienne par des ouvriers plus jeunes
ne s'est pas faite à un rythme suffi-
sant. C'est à cause d'un nombre d'en-
fants beaucoup plus faible qu'autrefois
arrivant en âge d'entrer en apprentis-
sage que ce phénomène s'est prod uit.

Cela a été moins sensible dans le
Jura bernois, dans le Jura bâlois et
soleurois que chez noua parce que, dans
ces régions, il est encore possible de
diriger vers l'industrie beaucoup d'en-
fants de paysans. Dans les villes hor-
logères du Jura neuchâtelois et dans

les contrées qui les environnent, cette
ressource n'existe presque plus. Pour-
tant il importe, plus qu'ailleurs encore,
qu'une solution satisfaisante soit trou-
vée au problème de la main-d'oeuvre et
les écoles d'horlogerie du Locle et de
La Chaux-de-Fonds sont prêtes à rem-
plir complètement la tâche pour la-
quelle elles ont été créées.

D'autres personnes que les signatai-
res de ces lignes auront l'occasion de
dire la valeur de l'industrie horlogère
pour la vie économique et sociale du
Jura neuchâtelois. H suffit de penser
à ce qu 'étaient nos régions jusqu e vers
1700 ou bien à ce qui arriverait si nous
ne possédions plus cette superbe bran-
che d'activité pour en mesurer toute
l'importance. H faut que cet héritage
reçu de nos ancêtres conserve toute sa
vitalité et que nous trouvions chez
nous, avec nos seuls moyens, une solu-
tion au problème urgent de la main-
d'oeuvre. Cela n'est pas seulement l'af-
faire des industriels mais celle de tous
les ha.bitan.ts du pays dont le sort est
lié à la prospérité de l'industrie horlo-
gère.

(Voir suite en pag e 3.)

të PASSANT
On vient d'enterrer à Orléans un cen-

tenaire.
Cet honorable citoyen, qui avait atteint

l'âge coquet de 103 ans et quelques mois,
s'appelait M. Léon Thévin. Il n'était ni plus
intelligent ni plus bête qu'un autre, ne s'é-
tant jamais signalé à l'attention publique
que par son caractère excellent et son apti-
tude à vieilliir. Et l'on aurait sans doute
pu mettre sur sa tombe une épitaphe sem-
blable à beaucoup d'autres... si M. Thévin
n'avait bénéficié d'une curieuse condamna-
tdon : celle de la Faculté.

En effet, en 1870, lors de la guerre fran-
co-allemande, M. Léon Thévin avait été
déclaré inapte au service en raison de sa
fâcheuse faiblesse de constitution !

— Mais, mon ami, lui avait déolaré le
toubib fonctionnant comme Conseil de ré-
vision, vous êtes tout sauf un soldat. Vous
n'avez pas de coffre , pas de résistance, pas
de muscles. Votre coeur est hypothéqué
et votre pouls bat la chamade. Enlevez-
moi ça ! Dans deux ans au maximum cet
homme sera mort. Au moins on ne m'accu-
sera pas de l'avoir tué...

Et Léon Thévin s'en retourna chez lui,
persuadé qu'il n'en avait plus pour long-
temps à vivre. Mais les années passèrent
les unes après les autres. Après avoir vé-
cu une guerre, il en vit deux, puis trois. Ça
ne l'empêchait pas du reste de bien se por-
teir et de devenir vieux. Somme toute la
condamnation à mort du toubib lui avait
parte bonheur. Pour un peu il serait de-
venu éternel, ou tout au moins aussi vieux
que la coquetterie des femmes, la fidélité
des hommes et l'absence de prétentions
de la science.

Mais probablement en avait-il assez
d'être faible de constitution. A 103 ans il
s'est décidé à mourir...

Petit fait significatif qui démontre ce que
valent certains «racles ou condamnations
de la Faculté.

Tel qui n'en avait soi-disant plus que
pour huit jours entenre son médecin vingt
ans plus tard.

Et tel qui semblait bâti à chaux et à
sable, muni de tout oe qu'il faut pour dé-
fier le temps, s'étiole et meurt en l'espace
d'un an.

— Quant à ton Léon Thévin — qui avait
bien choisi son nom, m'a dit le taupier, car
s'il s'était appelé Thédlo il n'aurait pas
duré si longtemps — tu peux être certain
que chez nous le Département militaire me
l'aurait pas raté. Même à cent ans, il l'au-
rait récupéré, incorporé et lui aurait fait
faire du combat rapproché avec « stans »
en avant et en arrière. Cair en Suisse la
faiblesse de constitution, ça n'existe pas !
A moins d'avoir perdu deux jambes, « une »
oeil et la moitié de ce qui te sert de ooirps,
t'es bon pour le service !

Le père Piquereï.

Le Dr Thor Heyerdahl , qui dirigea
la fameuse expédition du « Kon-Tiki »,
a pris la mer à bord du cargo équato-
rien « Don Lucho », de 543 tonnes , pour
diriger , cette fois-ci , une expédition ar-
chéologique aux Iles Galapagos.

Son but est de découvrir de nouvelles
preuves à l'appui de sa théorie que les
iles de la Polynésie furent peuplées ,
dans les temps anciens, par des emi-
grants venant de l'Amérique du Sud.
LI a l'intention de rester quatre mois
aux Iles Galapagos, qui appartiennent
à la République de l'Equateur et sont
sises à 700 milles à l'ouest de ce pays,
sur l'équateur terrestre.

Une nouvelle expédition
du chef du Kon-Tiki

...nouveau directeur général de l'Orga-
nisation générale de la santé qui suc-

cède à M. B. Chrisholm.

M. Marcolino G. Candau...
¦ :ï:« . ¦ ¦ • ¦¦ -w-.x-yy - yss;.:. .« ï *

Echos
Enfants d'artistes

Le fils de Danièle Delorme sursauta
quand il entendit son premier coup de
tonnerre :

— C'est la voix du Bon Dieu , lui dit
sa mère pour le calmer..

— Oh ! dit l'enfant, qu 'il articule
ma! !

L'humour de la semaine

— Prends ta tisane.
— Après tout , j' aime encore mieux ça que la purge soviétique...

Qui n 'a pas sa p etite grippe...

Les premières regardent la deuxième.
— Fière, avec ça. Il parait qu 'elle va

réveillonner au Ritz...

Les poules et la dinde

Un incendie a détruit quatre maisons contiguë-s au lieu dit Bas de Chenit,
dans la Vallée de Joux. Voici les ruines des bâtiments que six familles ont dû
abandonner. Alors que le mobilier restait dans les flammes , le bétail f u t

sauvé à grand' peine.

Tragédie à la Vallée de Joux
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Fabrique d'horlogerie importante cherche

DIRECTEUR DE MES
pouvant assumer responsabilités — esprit
dynamique et d'entreprise — connaissan-
ces approfondies de la branche horlogère
et des marchés — habitude de la clientèle
— langue maternelle : français ou alle-
mand — connaissance de l'anglais et de
l'italien indispensables. Poste de direction
très bien rémunéré.
Faire offres sous chiffre P 10093 N, à PubU-
citas S. A., La Chaux-dc-Fonds.
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Employée de maison
expérimentée est demandée pour s'occupe,
d'un ménage soigné, sans enfant. Bons ga-
ges. — S'adr. chez Mme F. Surdez-Pellegri-
ni, Premier-Août 39 (à côté de l'Ecole d(
Commerce).

Fabrique d'horlogerie de Bienne cherche

horloger complet qualifié
ayant rempli fonctions de chef ; serait en-
gagé comme tel pour la formation de per-
sonnel pour toutes parties.

Personnes capables sont priées de s'annon- ;¦
cer sous chiffre N 40052 U, à Publicitas,
Bienne.

On demande pour tout de suite , une

employée de bureau
connaissant la sténographie, la dactylo
graphie , si possible notions de comptabi-
lité, hcrire sous chi lire C N 1890 au
bureau de L'Impartial.

STRAUB & Cie S. A.
Fabrique des Montres Alpina !
Quai du Haut 51, Bienne
cherche

visiteuse
de réglages complets

ayant l'habitude de diriger du
personnel. On mettrait évent.
bonne régleuse an courant. j

Usine du Locle cherche pour son bru-eau :

1 téléphoniste
parlant couramment l'allemand et connaissant la
dactylographie.

1 employée de fabrication
ayant quelques connaissances de la langue allemande.
Ecrire sous chiffre P 10102 N, à Publicitas S. A., La
Chaux-de-Fonds.

NOUS CHERCHONS

employée
de fabrication

r,

pour s'occuper du départe-
ment des cadrans.
Place stable, indépendante
et bien rétribuée.
On mettrait éventuellement
jeune fille intelligente au

' courant.
Faire offres sous chiffre O.
E. 1660 , au bureau de

(
L'Impartial,
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On s'abonne en tout temps à « L'IMPARTIAL -

t V

Driva Watch Co
Genève, 3, rue du Mont-Blanc
cherche pour situation stable

horloger
complet

très capable, connaissant aussi
la retouche de réglages 2 posi-
tions. Entrée au plus vite.
Faire offres avec références.

J
Nous cherchons

graveur de lettres
habile, pour travail en fabrique ou à domi-
cile. — Ecrire sous chiffre P 10099 N, à
Publicitas S. A., La Chaux-de-Fonds.

>
IMPORTANTE MANUFACTURE
D'HORLOGERIE
engage de suite ou époque
à convenir :

'- -- 't

visiteurs d'acheuages
qualifiés

acheveurs
bien au courant de la partie

Les intéressés sont priés d'adresser
offres détaillées, avec copies de
certificats sous chiffre E 40057 U,
à Publicitas, Bienne.

L 1

Fabrique d'horlogerie moderne, à Bienne,
cherche

retoucheur qualifié
comme collaborateur du chef d'atelier. Bon
horloger complet serait mis au courant.
Personne sachant assumer responsabilités
est priée de s'annoncer sous chiffre M.
40051 U., à Publicitas, Bienne.

f ' ïGERANT
pour grands magasins à Vevey est
demandé pour entrée à convenir.
Préférence sera donnée à personne
dynamique, travailleuse et capable
de diriger l'affaire d'une façon
indépendante. Inutile de faire des
offres sans sérieuses compétences
et références. Situation d'avenir et
bien rétribuée. Discrétion absolue.

Ecrire à la Samaritaine, rue du
Rhône 9, Genève.v , J

La fabrique des montres et chronomètres
ERNEST BOREL & CIE S. A.,
Maladière 71, Neuchâtel,

engagerait immédiatement ou pour épo-
que à convenir

acheveurs
avec mise en marche ; petites pièces soi-
gnées. Travail en fabrique.

] Faire offres écrites ou se présenter .
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AULA DE L'UNIVERSITÉ
NEUCHATEL

Lundi 2 février 1953, à 20 h. 15

Troisième conférence unlversilaire

Léonard de Vinci
savant
(avec projections)

par M. Samuel Gagnebin
Professeur à la Faculté des sciences

Entrée libre

r "S

Fabrique de boîtes offre situation à

bijoutier-boit ier
spécialisé dans la création de mo»
dèles. — Faire offres sous cbiffre
M. 20435 U., à Publieras
Bienne.
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Fabrique Ebel
Paix 113

offre places
stables à

Remonteur
de finissages

; et mécanismes

Acheveur
sans mise
en marche

Régleuse
\ pour spiralages

plats avec point
d'attache et
mise en marche [

V /

sommelière
est demandée pour un
remplacement de deux
mois. Entrée tout de sui-
te. — S'adr. à l'Hôtel de
la Couronne, Les Plan-
chettes. Tél. (039) 8 41 07.

t "\
Horloger complet

connaissant la retouche

Acheueur
au courant de la mise
en marche
sont demandés
pour travail soigné.
Places stables.

FABRIQUE JUVENIA
Paix 101.

V J

t >Manufacture de Montres National S.A. ï
71, rue Alexis-Marie-Piaget |

engagerait %

employée de fabrication
pour son département ébauches, active et
consciencieuse, bien au courant de rétablis-
sement des bulletins de travail, fiches de
paies et fournitures.

V m )

Polisseurs
On engagerait deux bons polisseurs de
boites sur métal et acier. Places stables et
bien rétribuées.

S'adresser la Fabrique de boites Les Fils
de Robert Gygax, St-Imier.

Employé
connaissant le français,
l'allemand, l'espagnol, le
portugais et au courant
de la facturation, des
écots, fournitures et fa-
brication, cherche change-
ment de situation, éven-
tuellement comme chef
commercial.
Prière de faire offres sous
chiffre F. D. 1733, au bu-
reau de L'Impartial.

PRÊTS
de 300 à 2000 francs
à toutes personnes
solvables.
Remboursement men-
suel. Conditions inté-
ressantes. Discrétion
et célérité garanties.
Consultez-nous, nous
vous conseillerons.
Timbre-réponse.

î Prêts Crédits Pache
I 

Galeries Si-François A ,
LAUSANNE. 
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Belle chambre à coucher
noyer, à deux lits matelas
bon crin animal à vendre
à bas prix. A la même
adresse un lit complet
matelas crin animal 100
francs
S'adresser F. PFISTER,
Serre 22.

A vendre pour cause d'a-
chat d'une plus grande
voiture

RENAULT
4 CV

superbe occasion, en ex-
cellent état, jamais d'acci-
dents, état mécanique
parfait.
S'adr. au Garage de
l'Ouest, rue Numa - Droz
132. Tél. 2 24 09.

Renault
4HP

modèle 1949, en par-
fait état, Fr. 3000.—.

GARAGE
CHATELAIN & CO

Moulins 24, tél. 2 13 62

LOCAL
si possible avec petit lo-
gement, est demandé à
louer. On achèterait toute
vieille maison. — S'adr.
au bureau de L'Impartial.

345

Montres, Pendules
DÔUOÏlt vente> répara-
l»C¥CII»f lions , occasions
Abel Aubry, Numa-Dioz 33
Tél. 2.33.71. 972
FEMME DE MENAGE est
demandée pour tout de
suite pour s'occuper d'un
ménage avec trois enfants.
Bons gages. — Tél. (039)
2 27 50. 
JEUNE FILLE est de-
mandée pour aider dans
dans un petit ménage et
s'occuper d'un enfant. —
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 1848
LOGEMENT die une à
deux chambres est de-
mandé tout de suite ou à
convenir. — Faire offres
sous chiffre M. J., poste
restante, La Chaux-de-
Fonds 1. 
CHAMBRE à louer a
monsieur sérieux. — S'adr.
au bureau de L'Impartial.

1649
CHAMBRE meublée et
chauffée à louer à dame
solvable. — S'adr. Pier-
re-Grise 6. 
BELLE CHAMBRE à
louer au centre à mon-
sieur sérieux et propre,
pour le ler février. —
S'adr. au bureau de L'Im-
partial; 1818
CHAMBRE ET PENSION
sont demandées pour le
15 février par jeune fille
sérieuse. — S'adr. Au Ca-
mélia, rue du Collège 5.
COUPLÉ SERIEUX et
solvable cherche pour tout
de suite ou à convenu-
chambre, si possible non
meublée. Ecrire sous chif-
fre B. L. 1762 au bureau
de L'Impartial.
CHAMBRE. Jeune fille
cherche chambre pour en-
trée immédiate. Ecrire
sous chiffre C. H. 1765
au bureau de L'Impartial.
POUSSETTE en bon état
est à vendre d'occasion.
Bas prix. S'ad. rue du Parc
75, au ler étage, à gauche.



Questions à suivre
Dans les semaines à venir

(Suite et fin.)

C'est, comme on l'a dit, un triomphe
de l'esprit de résignation... .

En ef f e t , le messag e de M. Weber
constate que les dépense s élevées de la
Confédération sont la conséquence de
la guerre et de l 'insécurité qui subsiste.
L'an dernier, les charges militaires se
sont élevées à 45 % de l' ensemble des
dépens es. Aussi nos sep t sages renon-
cent-ils à couvrir par  des recettes spé-
ciale le coût du réarmement dont le
programme est en exécution. On se
borne à prévoir le maintien des impôts
actuels, perçus en vertu des pleins pou-
voirs et qui deviendront, comme dit
plus haut , des contributions constitu-
tionnelles. La seule d i f f érence , c'est
qu'au lieu d'un impôt fédéral direct
avec bail de quatre ans, nous aurons
un bail de 20 ans ! Fameux gain vrai-
ment ! La fortun e des pers onnes phy-
siques ne sera p lus frappée .  En revan-
che, les revenus le seront de façon plus
fortement progressi ve que précédem-
ment. Pour limiter les dépenses, on a
prévu quelques mesures qui paraissent
assez aléatoires. Les subventions ac-
tuelles seront revues... On n'engagera
de personnel pour les place s vacantes
que si cela est absolument indispen-
sable... Et le frein aux dépenses adopté
par les Chambres en 1950 est maintenu.
Ajoutons que ce frein n'est pa s sur les
quatre roues... bien au contraire ! Aussi
ne faudra-t- i l  pas s'étonner si d'ici
quelques semaines une initiative est
lancée pour faire  entrer dans la cons-
titution une modalité semblable à celle
qui existe dans le canton de Neuchâtel
et qui a fai t  ses preuves.

On ne peut que s'étonner de voir le
Consei l fédéral  se ' résoudre si facile-
ment à s'installer dans un régime de
défici t  permanent alors qu'on lui de-
mandait des solutions d'ensemble et
des remèdes plus énergiques.

Nous aurons l occasion de revenir la-
dessus au cours des semaines et des
mois qui viennent. Regrettons seule-
ment qu'on n'ait pas osé s'attaquer à la
véritable réforme qui se base sur un
changement de principe et des écono-
mies. Il est normal, certes, que ce soient
les possédant s qui paient et qu'on gra-
due le système fiscal de faço n équita-
ble. Mais où est le principe du féd éra-
lisme, qui veut que la Confédération
bénéficie des impôts indirects et les
cantons des impôts directs ? Que reste-
ra-t-ïl après cela de l'indépendance f i -
nancière — déjà relative — des can-
tons ? Enf in , comment ne pas se rendre
compte qu'à force d'impôts on décou-
rage l'initiative privée et l'épargne ?
L'étatisme niveleur finira pa s compro -
mettre les recettes fiscales elles-mêmes,
et alors il sera trop tard pour réagir.
Ou bien, en continuant comme on le
fai t , on marchera à l'inflation. Pers-
pective s plutôt grises et qui n'enchan-
tent personne...

e * •
Nous ne dirons que deux mots de la

deuxième étap e du contrôle des prix au
sujet duquel les socialistes menacent
de lancer un référendum si la loi pré-
vue envisage la possibilité d'un assou-
vlissement du contrôle des loyers. Faut-
il prendre au sérieux cette menace ?
Ou bien cette dernière n'a-t-elle pour
but que d'inf luencer le Conseil fédéral
et les partis ? En fai t , si le peupl e re-
j etait la loi , toutes les mesures de con-
trôle disparaîtraient.

Est-ce à cela que l'on tend ? Nous en
doutons.

Paul BOURQUIN.

Chroniaue suisse
Pour modifier la frontière italo-suisse

BERNE , 31. — Ag. — Un message du
Conseil fédéral à l'Assemblée fédérale
concernant l'approbation d'une con-
vention conclue entre la Confédération
suisse et la République italienne en
vue de modifier la frontière italo-suisse
dans le Val di Lei, vient d'être publié.
L'accord conclu le 25 novembre 1952
présente d'une part l'avantage très ap-
préciable de permettre que le barrage
hydro-élcetrique du Val di Lei , une fois
construit , soit placé sous la souverai-
neté territoriale suisse. Elle constitue
d'autre part la condition nécessaire à
la conclusion de cette affaire dans son
ensemble. Il en dépend notamment la
ratification italienne de l'accord du 18
juin 1949.

A trois reprises, ils avaient tenté
de cambrioler l'église catholique

MONTREUX, 31. — Ag. — La police
a appréhendé deux jeunes garnements,
âgés respectivement de 19 et 17 ans,
qui avaient tenté à trois reprises de
cambrioler l'église catholique de Mon-
treux. Us ont déclaré être partis de
Delémont le 26 janvier . L'un d'eux avait
volé dans cette ville une somme d'en-
viron 600 francs appartenant croit-on
à sa. soeur. Us firent divers achats d'ha-
billement à Lausanne puis quittèrent
cette ville pour le Valais dans l'idée ,
assurèrent-ils, de chercher de l'em-
bauche sur les chantiers de la Grande-
Dixence.

A Sion , l'un d'eux vendit une cana-
dienne qui était le fruit d'un vol. Ils
revinrent à Lausanne et firent main
basse sur divers objets dans les ves-
tiaires de deux établissements d'ins-
truction. Puis ils se rendirent à Mon-
treux où ils passèrent la nuit dans un
wagon du MOB.

Jeudi , ils commirent divers larcins
dans les vestiaires des collèges puis es-
sayèrent de cambrioler l'église catho-
lique.

Deux jeunes voleurs arrêtes
à Montreux

BERNE , 31. — Ag. — Les recettes des
douanes se sont élevées en décembre
dernier à 45,6 millions de francs. Dans
ce chiffre sont compris les revenus de
la charge fiscale du tabac avec 9,4 mil-
lions de francs pour couvrir les pres-
tations de la Confédération à l'AVS, les
4,8 millions du produit des droits sur la
benzine dont le 50 % va aux cantons.
U reste à la Confédération 33,8 millions
de francs, soit 0,7 million de francs de
moins qu 'en décembre 1951.

Pour 1952, les recettes s'élèvent à
428,1 millions de francs , soit 11,4 mil-
lions de moins qu'en 1951.

Nos recettes douanières
en décembre 1952

... au cours d'un concert donné ré-
cemment au Carnegie Hall à New-York
par l'Orchestre de Philadelphie, placé
sous la direction d'Eugène Ormandy, le
public a pu entendre les oeuvres nou-
velles de deux compositeurs améri-
cains : un concerto de violon en la
mineur de Monotti, et une version
refondue et augmentée de la musique
de scène que David Diamond composa
pour les représentations de « Romeo
et Juliette » de Shakespeare montées
par Margaret Webster en 1945..

Savez-vous que...

La formation professionnelle horlogère
Partout l'on demande des praticiens et techniciens spécialisés

telle qu'elle s'acquiert dans nos grandes écoles techniques

(Suite et f i n)

Trois catégories
On peut classer en trois catégories la

main-d'oeuvre horlogère qui est formée
dans les écoles d'horlogerie. C'est
d'une part les techniciens, d'autre part
les ouvriers complets, puis les ouvriers
spécialisés.

Les techniciens sont destinés à l'état-
major de notre industrie dont ils de-
viendront les f abricants, les directeurs
techniques, les ingénieurs, les construc-
teurs de calibres, les directeurs et pro-
fesseurs d'écoles professionnelles.

Les ouvriers complets doivent fournir
les cadres de l'industrie. Ce sont les
horlogers praticiens, les régleurs retou-
cheurs, les rhabilleurs et les horlogers
outilleurs. Les plus qualifiés d'entre
eux deviendront termineurs, chefs de
fabrication, régleurs de précision , visi-
teurs, horlogers détaillants en Suisse
ou à l'étranger. Ceux qui préfèrent ne
pas être chargés d'une autre responsa-
bilité que celle de leur travail devien-
dront les bons horlogers si minutieux,
consciencieux et habiles qui sont la
meilleure richesse de nos régions. C'est
sur leurs capacités professionnelles que
reposent la qualité supérieure et la
renommée des montres fabriquées dans
le Jura neuchâtelois.

Les ouvriers spécialises sont les re-
monteurs, les acheveurs, les poseurs de
cadrans , les emboiteurs et les régleu-
ses. Ce sont également des artisans
très qualifiés qui sont susceptibles de
travailler â la fabrication des montres
de qualité supérieure mais sur une
partie du terminage seulement.

Vue, main, minutie
Pour devenir un horloger capable , il

faut avoir une bonne vue, une main
délicate et le sens de la minutie. C'est
au cours de l'apprentissage que ces
qualités sont développées mais il est
néanmoins nécessaire qu'avant de se
décider pour une profession horlogère
le j eune homme ou la j eune fille pos-
sède des aptitudes et un certain goût
pour ces caractéristiques profession-
nelles.

Actuellement les jeun es gens qui font
leur apprentissage dans les Ecoles
d'horlogerie du Locle ou de La Chaux-
de-Fonds jouissent de facilités particu-
lières.

Au Locle, les frais d'écolage et d'ou-
tillage sont payés par l'Association pa-
tronale des f abricants d'horlogerie aux
élèves qui s'engagent à passer deux ans
comme ouvrier dans nne fabrique de
cette ville ou de son district, dès leur
sortie d'apprentissage.

A La Chaux-de-Fonds. le Syndicat
patronal des producteurs de la mon-
tre prend également à sa charge tous
les frais d'écolage et d'outillage des
élèves dont les parents sont domiciliés
dans le canton de Neuchâtel. Pour les
élèves dont les parents sont domiciliés
dans le canton de Berne, le Syndicat
patronal des producteurs de la montre,
prend à sa charge les frais d'outillage,
et une partie de l'écolage.

Durée d'apprentissage
La durée de l'apprentissage ainsi que

le programme des connaissances pro-
fessionnelles exigées pour toutes les
professions horlogères ont été fixés
dans notre pays par les organisations

professionnelles intéressées et sanc-
tionnés par le Départeanent fédéral de
l'Economie publique. Ds ont donc un
caractère légal et obligatoire. Ces pro-
grammes peuvent être obtenus aux Se-
crétariats des Technicums du Locle et
de La Chaux-de-Fonds ou auprès des
Offices communaux des apprentissa-
ges. La durée des apprentissages est
donnée par la liste suivante :

Technicien horloger 5 ans
Horloger régleur 4 »
Horloger outilleur 4 Vz »
Horloger rhabilleur 4 »
Horloger praticien 3 Vz »
Remonteur de rouages, baril-

lets et mécanismes l Y z  »
Acheveur d'échappements

ancre apte à faire la mise
en marche 2 »

Poseur de cadrans
et emboîteur 1 % »

Régleuse sur spiraux plats 1 Vx »
Régleuse sur spiraux plats

et Breguet 2 »
On peut également faire en 2Vz ans

dans les écoles d'horlogerie un appren-
tissage de remonteur-acheveur qui est
prévu par la loi.

Les écoles d horlogerie forment la
plus grande partie de la main-d'oeuvre
horlogère et sont même les seules à
former les techniciens, les praticiens
et les rhabilleurs.

Les spécialistes en instruments
En plus des apprentissages horlogers

indiqués, l'Ecole d'horlogerie de La
Chaux-de-Fonds forme, depuis 1943,
des spécialistes en, instruments (durée
d'apprentissage 4 ans) . Ces j eunes gens
reçoivent tout d'abord une formation
générale en petite mécanique de pré-
cision. Durant les deux dernières an-
nées de leur apprentissage, ils sont
initiés à la connaissance d'appareils de
mesure de tous genres se rapportant à
tous les domaines de la physique ap-
pliquée. Us font également des stages
de pivotage et de réglage dans des clas-
ses de l'Ecole d'horlogerie et un stage
au laboratoire d'essais des instruments.
La création de cet enseignement s'est
révélée nécessaire pour fournir à nos
régions la main-d'oeuvre dont elles
ont besoin pour la fabrication des ap-
pareils mécaniques ou électroniques de
grande précision qui sont actuellement
utilisés dans la fabrication horlogère.
Plusieurs de ces j eunes gens ont éga-
lement trouvé des places intéressantes
dans les fabriques d'instruments de
précision qui existent à Neuchâtel ,
Berne, Zurich. Bâle et Herrbrugg.
D'autres se sont voués à la fabrication
ou à l'entretien des appareils de bord
d'avions en Suisse ou à l'étranger. D'u-
ne façon générale, il s'agit là d'une
branche industrielle nouvelle qui exige
une main-d'oeuvre très qualifiée et
qui connaît actuellement un dévelop-
pement rapide dans notre pays comme
à l'étranger. Des j eunes gens bien
doués et travailleurs peuvent trouver
des situations intéressantes.

Les Directeurs
des Ecoles d'horlogerie du Locle

et de La Chaux-de-Fonds
JEANMAIRET et GUYE

...les Américains «jusqu'à ce que ça fasse mal»!
Le président Truman avait voulu imposer...

Le président Eisenhower est de ce fait sa premaere victime

(Suite et f i n )

De toutes manières, le fait était ac-
quis et personne ne pouvait rien y
changer. ' U était prévu cependant que
ce traitement préférentiel ne serait ac-
cordé au président que jusqu 'à la fin
de son mandat. Le nouveau président,
quel qu'il fût , devait être soumis à un
nouveau régime qui avait pour pre-
mière conséquence de faire en sorte
que l'égalité devant l'impôt — principe
que tous les Américains se montrent
particulièrement fiers de voir régner
— fût valable également pour l'Améri-
cain Nn 1.

« Ike » victime de Truman
Le président Eisenhower donc, dès le

jour de son entrée en fonctions, se
trouvait percevoir un salaire et des in-
demnités considérablement réduits, du
fait que la totalité des sommes qui lui
étaient versées étaient soumises à l'im-
pôt. Et c'est ainsi que le président Ei-
senhower ne percevra en tout et pour
tout que quatre cent mille francs suis-
ses par an , soit un peu plus de mille
francs par jour , le percepteur préle-
vant exactement quatre-vingt-quinze
mille dollars , soit la moitié des sommes
totales encaissées par lui.

Bien que le président des Etats-Unis
soit logé, que son personnel domestique
soit payé et que le linge de la Maison-

Blanche soit fourni par l'Etat, qu'il ait
à tout instant à sa disposition — et
gratuitement — un orchestre s'il dé-
sire amuser ses invités, un avion, un
yacht, un train, s'il veut se promener,
on n'en trouve pas moins dans certains
milieux — l'ex-président Truman en
tête — que le président Eisenhower est
fort mal payé.

Si ce dernier peut faire servir ses
hôtes par un personnel stylé à souhait
et qui ne lui coûte rien , ce personnel
étant payé par l'Etat, il doit par contre
payer au centime près la nourriture
qu'il offre à ces mêmes hôtes, des hors-
d'oeuvres aux petits fours. De même
il doit payer le blanchissage de ses
chemises.

« Ike » sera-t-il augmente ?
Deux tendances se font jour actuelle-

ment parmi les milieux officiels. La
première soutient que l'augmentation
du salaire présidentiel de quelques di-
zaines de milliers de dollars par an,
n'enlèverait rien aux revenus des Amé-
ricains, fussent-ils les plus humbles.
C'est dire que cette augmentation pour-
rait être facilement accordée.

La deuxième soutient que si ce serait
donner un mauvais exemple que d'aug-
menter le salaire présidentiel en une
période où , la situation politique inter-
nationale aidant, l'inflation est à re-
douter , ce serait agir de même que de
dispenser le président qui est, par la
force même des choses, le Premier
Citoyen des Etats-Unis d'Amérique, de
payer ses impôts fût-ce, « jusqu 'à ce
que ça fasse mal », comme le disait
fort bien le président sortant.

Laquelle de ces deux tendances pré-
vaudra ? Nous le saurons dans un pro-
che avenir.

(Copyright Opéra Mundi and L'Im-
partial.)

Chroniaue insieniie

— Très bon musicien certes , mais
impossible de lui faire endosser l'uni-
forme de l'orchestre.

Les championnats d'hiver
du Rgt. inf. 9 à St-Imier

C'est demain que se dérouleront à
St-Imier les championnats d'hiver du
Régiment d'infanterie 9 avec la parti-
cipation de patrouilles du Bat. fus. 110,
du Bat. sapeurs 6 et du Groupe obu-
slers 6, ainsi que de la police locale de
La Chaux-de-Fonds.

La course de patrouilles de 18 km.
avec une dénivellation de 600 mètres
comprend un tir sur tuiles à mi-par-
cours environ avec les bonifications
d'usage pour les buts atteints et les
cartouches inemployées. Parcours sévè-
re, qui obligera les patrouilleurs par-
tant de 3 en 3 minutes à fournir un
sérieux effort.

La course combinée sur 4 kilomètres
verra les hommes partir individuelle-
ment toutes les minutes, mais l'addi-
tion des temps servira au classement
de la patrouille. Tir sur tuile égale-
ment , lancement de grenades, slalom,
passages d'obstacles naturels et artifi-
ciels permettront aux concurrents de
démontrer leurs capacités.

Les premiers départs sont fixés à 10
heures du matin et la distribution des
prix prévue pour 16 heures sur l'Espla-
nade des Collèges. Bonne chance aux
organisateurs et aux patrouilleurs j u-
rassiens.

Chronioue neuchâteloise
Les dégâts provoqués par l'incendie
de Serrières évalués à 15.000 francs

(Corr.) — Le commencement d'in-
cendie qui s'est déclaré jeud i soir à la
papeterie de Serrières et qui a néces-
sité une intervention des premiers se-
cours particulièrement malaisée en
raison de l'endroit où se trouvait le
foyer, a causé des dégâts qu'on estime
à 15.000 francs.

L'enquête technique n'a pas encore
permis d'établir exactement les causes
du sinistre, mais on pense qu'il est dû
à une étincelle échappée d'un gros
ventilateur en action.

Notre nouveau petit
feuilleton

Maigret a terminé ses aventu-
res héroïco-policières. Tout est ren-
tré dans l'ordre (ou dans le dés-
ordre, puisque c'est en fait de cela
qu'il s'agit) . Mais laissons un ins-
tant Georges Simenon, l'inspecteur
Maigret, ses mauvais garçons et ses
filles non moins vilaines, et reve-
nons à de plus délicates descrip-
tions de sentiments plus char-
mants. Annie Achard excelle dans
l'art de faire vivre d'adorables créa-
tures, aux idéies pures, à la ten-
dresse infinie, aux frais et délicieux
minois qu'aucune mauvaise pensée
ou le moindre vilain geste ne
viennent jamais ternir. Voyez plu-
tôt Christiane, qui dut souffrir
beaucoup pour comprendre que le
bonheur n'est pas forcément dans
les passions violentes mais peu du-
rables, mais bien plutôt dans la
sérénité de l'amour solide, tran-
quille et partagé.

«Route d'Amour»
par Annie Achard
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Les troubles gastriques
gâchent votre humeur1

Ils nous ôtent tout plaisir de mâhgef et diminuent
nos forces ph ysiques et intellectuelles. «Magnésie
Bismurée» (Mag bis) apaise rap idement tout trouble
gastri que , tels que sensation de poids sur l'estomac,
d'ai greurs , de brûlures et tous les symptôme» dés»
agréables provoqués par un estomac charg é.
¦Magnésie Bismurée » (Mag bis) neutralise l'excédent
en acidité gastri que et protè ge les muqueuses da
l'estomac attaquées contre toute irritation provoquée
par un surcroit d'acidité.

«Magnésie Bismurée »
(Magbis)

est en vente dans les pharmacies et drogueries ail
prix de fr. 1.95 et 3.65.
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Visite de ROME, NAPLES — cratère et
Pompéi — retour NAPLES, CANNES, G_-

f "  A D D 1 NES à bord du nouveau et plus grand
V> w\ I IA t transatlantique italien, l'Andréa Doria,

30,000 tonnes. 11 jours, départs 18/2 , 31/3,
3/6 tout compris Fr. 435.—

S 

Visite de ROME, NAPLES TAORMINA,
I O I 8 C SIRACUSA, PALERMO, retc.ur en mer sur
I O S H_ LC GÊNES à bord du Saturnia, 24,500 tonnes.

14 jours, départ 24 février, t. c. Fr. 650.—
Perspectives touristiques du printemps :

» w • Notre voyage traditionnel de PAQUES, 4
1. 3 VGniSG Jours, en wagon-salon, lre classe en fau-

teuils. Fr. 195.— t. c.
2, au « paradis des fleurs », en avril, les ILES BORROMÉES, villad'ESTE et villa CARLOTTA sur le lac de Côme, en trois jours.

i 3. un circuit nouveau dont l'originalité vous surprendra — créationde notre agence — qui se répétera périodiquement : l'Ile d'ELBE
avec visite de FLORENCE et PISE, en 7 jours, Fr. 280.—, t. c,V hôtels dernier confort , ler départ le 6 avril. M

A VENDRE
Machines neuves el occasion
3 balanciers à col de cygne, vis 0 25 mm. ; 4 balan-

ciers à double montants 0 de vis 30-45-55-60 mm. ;
1 presse à col de cygne, capacité 10 tonnes, motorisée ;
1 presse à repasser, bâti avec socle ; 3 raboteuses à
métaux, mod. motorisés, passage entre montants 285,
470 et 600 mm., tables surface utile : 800 x 220 jnm.,
750 x 400 mm. et 1000 x 480 mm. ; 1 fraiseuse motori-
sée, moteur 1,3 CV, tête verticale, étau, diviseur et
accessoires, table surface utile 720 x 215 mm. ; 1 frai-
seuse sur socle avec accessoires, modèle ancienne Acié-
ra ; 1 fraiseuse d'établ i, genre Mikron, avec accessoi-
res, neuve ; 2 perceuses à colonne, motorisées ; 4 per-
ceuses à colonne avec renvoi sur machine ; 3 perceuses
d'établi avec serrage à pinces ; 6 machines à scier les
métaux dont une motorisée ; 3 machines à limer dont
une motorisée ; 2 planeuses motorisées ; 1 planeuse
verticale circulaire, motorisée ; 2 petites ponceuses
à ruban ; 2 taraudettses horizontales ; 2 petites Mo-
queuses d'établi ; 2 scies à ruban pour bols, mod. sta-
tionnaire ; scieuses « Inca » avec de nombreux acces-
soires et table à mortaiser ; 3 aspirateurs à sciure
et copeaux, grands modèles ; 1 aspirateur pour ate-
lier ; 5 machines automatiques à décolleter , passage
de 3 à 20 mm. ; 1 petite essoreuse d'établi ; 1 ma-
chine à fraiser les filets ; 2 tours d'outilleur dont un
motorisé avec appareil à fileter par cardan, série de
pinces, mandrin, etc. ; 1 tour de calibriste « Dix! » ;
2 tours pour horlogers avec pinces corps 8 mm., neufs ;
1 tour à tronçonner sur bac, passage 80 mm. ; 1 tour
revolver sur bac, tourelle 6 outils, chariot transversal ;
1 laminoir à engrenages, sur pieds, rouleaux 90 x 170
mm. ; 1 polisseuse « Marelli » ; 3 meules à eau, diffé-
rents modèles ; 1 forge por tative ; 1 lot de petites en-
clumes neuves, poids 14 et 25 kg. ; 1 grosse enclume,
poids environ 150 kg., usagée ; 1 lot d'étaux pour hor-
logers et mécaniciens, mâchoires 45 à 120 mm. ; 1 lot
d'étaux pour fraiseuses ; 1 machine à parer le cuir,
motorisée, marque « Felma », neuve ; 1 cisaille pour
carton ou cuir, couteau 300 mm., sur table ; 1 four
électrique « Electrozone » ; 3 réservoirs, capacité en-
viron 1000 litres ; 1 grand marbre à redresser les
pierres ; 1 lot de moteurs électriques neufs ; 1 lot de
pieds d'établis neufs et occasions ; 1 lot de micromè-
tres et calibres, différentes marques ; 1 lot de chariots
de tours à vis et à levier , neufs et occasions ; 2 ma-
chines à guillocher, lignes droites ; 1 lot de machines
à guillocher circulaires, sur pied et d'établi. Organes
de transmission : paliers de tous modèles et alésages,
poulies tous diamètres, renvois, raccords, supports de
barres, tendeurs Lénix, galopins, bacs pour machines,
courroies neuves et occasions. Grand choix de pinces
de serrage S. V. de 4,5 à 20 mm., pinces à entonnoir ,
tarauds et filières au pas S. I. et Whitworth, etc.
Lot de matières : tube laiton, laiton rond ou plat ,
aluminium , etc. Lames de scies circulaires pour bois
et métaux . Burettes à pression, neuves. 2 pistolets à
vernir « Electrospray » dont un occasion. 1 stock de
vis en tous genres. Grand choix de plus de 200 au-
tres machines de toutes sortes , adaptables à différents
travaux.

Une visite à mon stock n'engage à rien et peut vous
rendre service.

Achat et vente de machines et outillage de toutes
sortes.
E. FRAHEl,  Rocher 11, Tél. 2 11 19

[

Autorisée par la Préfecture E|j|
Pour cause de manque de place, WA

nous soldons du 28 janvier au 14 février M
un lot de radios neufs et de démonstration r

à des prix exceptionnels [

Rifeais jusqu'à 50 % I
Profitez de cette aubaine i' :

|§lpf§ 60 litres de lait économisés

Xgl»'i B  ' SËTY' ÀML W l'aliment vitaminé le plus concentré

¦Ty wjf i liïJ%S!mj Echantillon gratuit et documentation sur demande
[
^1_3_dB__fl_ Latlina Suisse Panchaud S. _. Vevey

BEROCHE A vendre

terrains à bâtir
Belle situation. Prix intéressant. — Paire
offres sous chiffre P 1564 N, à Publicitas,
Neuchâtel.

A vendre

Pneus-neige
marque Trelleborg, état
90 %. Dimension 550/16.
S'adresser à Roger Bolllod
Les Brenets.
Tél. (039) 3 31 35.

| Théâtre de La Chaux-de-Fonds jj
Mardi 3 février 1953; à 20 h. 30

FRANCE-MONDE PRODUCTIONS

¦ 

présentent I
après 500 représentations triomphales u

à Paris jj

Marguerite Cavadaski

I 
Robert Arnoux a

dans le rôle qu'il a créé I

qui Jouent

i Lucienne d le boucher i
Le chef-d'oeuvre de Marcel AYME

I

Mise en scène et décors de DOUKING
avec |

PHILIPPE KELLERSON I
etc. ¦

Prix des places de Fr. 2.50 à 7.—

I 

Parterres Pr. 6.20 (taxe comprise) C
Vestiaire obligatoire en sus 1

Location ouverte vendredi 30 janvier poui 3
les amis du Théâtre, samedi 31 janvier pour
le public, au Magasin de tabac du Théâtre.
Téléphone 2 25 15.

I

Les places réservées non retirées à. 20 h. 15 S
seront vendues. a

Le Sporling - Garage
J. F. STICH

reprendrait une vingtaine de
voitures d'occasions contre VW
Plymouth, Standard ou Chrysler

\ 1953.

(() RADIO
Taxe d'audition 1953 ;

Le délai de paiement de la taxe d'au-
dition 1953 expire le 5 février 1953. A cette
date, le premier acompte au moins doit
être payé. Quiconque néglige de s'acquitter
die sa taxe ou s'en acquitte trop tard est
biffé de la liste des auditeurs et sa con-
cession ne peut être renouvelée que contre
paiement de la taxe d'enregistrement de
Fr. 3.— et d'autres frais éventuels.

Les padments doivent être adressés à la
Division des finances des FTT, Zurich 22, icompte de chèques postaux VIII 11. Les au- ;
diteurs sont priés d'utiliser le bulletin de

s versement officiel qui leur a été adressé :
ou, s'ils emploient un autre bulletin, d'ins-
crire au dos du coupon le numéro de leur \concession.

DIRECTION DES TELEPHONES,
NEUCHATEL.

Aiguilles
Mécanicien-ajusteur ,
manœuvre-mécanicien
et ouvrières
ayant bonne vue trouve-
raient places stables à
Universo No 19, Buissons 1.

j jMÏÏ&tèb. Pour chaque neige,

Skigliss et Toko de Tobler + Co. Altstàtten

A vendre
12 châssis de couche, 1
charrette à bois, 1 balance
pour métaux précieux
cap. 1 kg., le tout en bon
état, chez P. Perret, Les
Hauts-Geneveys. 1590

£___¦ A ven a Bo ° RB__I

villa moderne
! de 4 pièces et hall à l'étage avec bains,
: chauffage central , garage. Construction
I 1952. Vue magnifique. Disponible tout de

suite.
S'adr. à Ch. Wuthler, notaire, à Cernier,
chargé de la vente.

On cherche

appartement
de 4 chambres

aux environs de la ville.
Ecrire sous chiffre F. U.

1740 au bureau de L'Im-
partial.

NURSE
diplômée cherche place
dans home d'enfants ou
pouponnière.
Ecrire sous chiffre M. L.
1912, au bureau de L'Im-
partial.

Nickeleiir
accepterait encore 500
mouvements par jour
(travail à domicile). Of-
fres sous chiffre C 20437
U, à Publicitas, Bienne.

Jeune homme, 20 ans,
cherche place comme

manœuvre
en fabrique ou autre. —
Ecrire sous chiffre A. V.
1852, au bureau de L'Im-
partial.

TRAVAIL
Dame seule, cons-
ciencieuse cherche
petit travail à domi-
cile.

S'adresser au bureau de
L'Impartial. 1732

Représentant
possesseur de la carte rose, désirant s'adjoindre arti-
cle intéressant chaque ménage et laissant forte com-
mission est prié d'écrire à Case postale 2618 Colombier
(NE), qui fournira échantillon et conditions.



L'actualité suisse
M. Weber rapporte

sur les entretiens de Bonn
BERNE, 31. ¦— Au cours de la séance

d'hier du Conseil fédéral, M. Weber ,
chef du Département fédéral des fi-
nances et des douanes, a présenté un
rapport sur les négociations qu'il a
menées ces derniers jour s à Bonn. L'ac-
cord germano-suisse du 26 août 1952
sur les revendications de la Suisse à
l'égard de l'ancien Reich allemand pré-
voit qu'un montant de 200 millions de
francs restera investi en Allemagne. Il
a été convenu que ce montant servira
notamment à l'éîectrification de la
ligne Bàle-Carlsruhe, puis à diverses
entreprises de l'industrie lourde alle-
mande à la production desquelles la
Suisse est intéressée. Les 200 millions
de francs et respectivement leur con-
tre-valeur en monnaie allemande doi-
vent ainsi être fournis par le gouver-
nement fédéral allemand pour les met-
tre à disposition du chemin de fer fé-
déral allemand ou de l'industrie alle-
mande, qui deviendront à leur tour
débiteurs de la Suisse.

Des divergences sont apparues
Au cours des premiers entretiens qui

ont eu lieu à ce suj et les 8 et 9 dé-
cembre 1952 à Berne, certaines diver-
gences sont apparues : elles ont pu
être écartées au cours des dernières
négociations de Bonn. S'il n 'a pas été
possible de mettre au point toutes les
questions posées, cela provient surtout
clu fait que l'éîectrification de la ligne
Bâle-Cairlsruhe coûtera plus cher qu'on
ne l'avait admis d'abord. La question
de savoir si par la suite on pourra
réduire les montants prévus pour l'in-
dustrie ou si le montant total des in-
vestissements pourra être accru, dépend
essentiellement de savoir si, du côté
allemand, on est disposé à donner des
garanties à long terme et à fixer des
prix pour les marchandises que recevra
la Suisse.

Ce problèm e relativement compliqué
a plus d'un point de vue doit être exa-
miné avec soin en Allemagne, ce qui
exigera un certain temps. Ce n'est
qu 'après que les pourparlers pourront
être repris.

supprimera-t-on
ia eav_lerïe

dans notre armée ?
BERNE , 31. — CPS. — Le Départe-

ment militaire fédéral se voit dans
l'obligation d'envisager une mesure qui
créerait une lacune dans notre orga-
nisation militaire et serait douloureu-
sement ressentie par des générations
de dragons. La nouvelle que la limita-
tion à 500 millions de francs du budget
des dépenses militaires obligerait le
Département militaire fédéral à sup-
primer la régie fédérale des chevaux
— autrement dit à renoncer à la cava-
lerie — n'est nullement inventée, bien
qu'elle n'ait été confirmée ni officielle-
ment ni officieusement.

La nouvelle a transpiré dans les mi-
lieux militaires, ce qui n'a rien de sur-
prenant du fait que la plupart des ser-
vices du Département militaire ont eu
à s'occuper à propos du projet de ré-
forme des finances, des problèmes fi-
nanciers qui les concernaient. Ce n'est
d'ailleurs un secret pour personne que
le Département militaire , contrairement
à l'opinion de la majorité du Conseil
fédéral , estime devoit exiger , une fois
le programme d'armement terminé,
une somme de dépenses normales de
550 à 600 millions de francs. Une limi-
tation du budget à 500 millions de fr.
aurait encore d'autres conséquences
que le Département militaire expose
dans un rapport , en préparation , sur
l'ensemble du problème de la défense
nationale.

Les économies porteraient préjudice
à l'aviation , à l'armée blindée , à la mo-
torisation , au tir hors service et à l'ins-
truction prémilitaire, sans parler de la
défense aérienne passive. Comme on le
voit, la décision du Conseil fédéral de
limiter les dépenses militaires à 500
millions soulève des questions vitales
qui ne manqueront pas de provoquer
des remous.

Deux alpinistes allemands
disparaissent

Ils tentaient l'ascension
du Cervin

ZERMATT, 31. — Deux alpinistes
allemands domiciliés en Valais, Mlle
Maria Maerkel , infirmière à Viège, et
M. Sempel Horst, monteur, ont tenté
il y a quelques jours de faire l'ascension
du Cervin.

Depuis lors, on est sans nouvelles
d'eux. Des guides partis à leur recher-
che ont simplement trouvé quelques
objets leur appartenant, dans une ca-
bane.

A propos de la greffe du rein

BERNE, 30. — Ag. — Dernièrement,
la presse quotidienne et les journaux
illustrés ont largement diffusé la nou-
velle de la tentative faite à Paris de
greffer le rein d'une mère sur son fils ,
tentative qui, comme toutes les précé-
dentes, s'est terminée par la mort du
patient.

Différentes questions de malades qui
sont parvenues, par exemple, de l'Hôpi-
tal de l'Ile à Berne, montrent que cette
nouvelle a suscité un grand intérêt
dans le public. Elle peut malheureuse-
ment éveiller de faux espoirs.

On avait déjà essayé de greffer des
organes vivants, mais toujours sans
succès. Des découvertes récentes sem-
blaient cependant permettre d'arriver
à des réussites. Dans deux centres, dont
l'un est à Paris et l'autre à Boston
(USA) , on s'est efforcé , durant ces der-
nières années, de résoudre, non sans
des frais considérables , le problème de
la greffe du rein. Après des tentatives
faites avec succès sur des animaux, on
essaya de faire l'opération sur l'homme.
Elle est techniquement difficile , mais
ces difficultés avaient été vaincues.
Environ douze patients ont été opérés
à Boston , et six à Paris. Le résultat de
ces opérations est malheureusement
décourageant. Tous les reins greffés
qui à l'origine semblaient bien fonc-
tionner, se sont bloqués après trois
mois.

Dans un congrès de chirurgiens réu-
ni en octobre 1952, le chef du groupe
de Boston a déclaré que les tentatives
sur l'homme devaient être suspendues
pour le moment, car à l'heure actuelle,
elles sont encore sans espoir.

Cette opération n'a rien à voir avec
la question des reins artificiels.
(Déjà paru dans notre éd. d'hier soir .)

Les tentatives suspendues
pour le moment...

Chroniaue jurassienne
Courtelary. — A la Commission d'école.

(Corr.) — Dans sa dernière séance,
la Commission scolaire a élaboré le
programme des examens ; alors que les
examens écrits ont été fixés au 11 mars
et les examens d'ouvrages au 26 mars,
il a été décidé de remplacer les exa-
mens oraux par une soirée scolaire qui
aura lieu à la Halle de gymnastique, le
vendredi 27 mars.

Au cours de cette soirée, chaque
classe présentera quelques productions,
un questionnaire des élèves sous forme
de jeux tels que ceux que la radio a
popularisés devront être organisés.

Pour la commémoration du 600e an-
niversaire de l'entrée de Berne dans la
Confédération, la Commission a dé-
cidé de déléguer la petite Vérène Frei-
burghaus au cortège officiel à Berne.

Enfin les vacances pour la prochaine
année scolaire ont été fixées comme
suit : vacances de printemps : du 30.3.-
13.4. Vacances d'été : du 22.6.-3.8. Va-
cances d'automne : du 28.9.-26.10. Va-
cances d'hiver : du 25.12.-11.1.

Corgémont. — Lutte contre le cancer.
(Corr.) — La population de nos vil-

lages a été conviée à deux séances de
cinéma consacrées à la lutte contre ce
terrible mal qu'est le cancer. Cet ex-
cellent film tourné sous les auspices de
la Ligue suisse pour la lutte contre le
cancer a été présenté aux nombreux
spectateurs venus se documenter, par
MM. les médecins Dr Barich et Dr
Leuenberger.

(Corr.) — Dans la nuit de jeudi à
vendredi , vers 2 heures, un agent de
Sécuritas a aperçu du feu au garage
Fiat, à la place de la Gare.-

Il a alors fait appel aux premiers
secours, mais il est parvenu lui-même
à maîtriser ce début d'incendie provo-
qué par un fer à souder non débranché
qui a enflammé une table.

C'est donc grâce à la vigilance de
Sécuritas qu 'un sinistre a été évité.

Bienne. — Première séance du nouveau
Conseil de ville.

(Corr.) — Le nouveau Conseil de
ville, nommé lors des élections commu-
nales de novembre 1952 a tenu jeudi
soir sa séance constitutive sous la pré-
sidence de M. Ed. Baumgartner , maire,
qui dirigea l'assemblée jusqu 'à la no-
mination du nouveau président, M. Al-
bert Berberat , inspecteur scolaire, qui
fut élu à l'unanimité. M. Berberat
siège au Conseil de ville depuis une
douzaine d'années. Au cours de l'an-
cienne législature, les débats étaient
dirigés en allemand. Cette fois , le pré-
sident, excellent bilingue , parlera fran-
çais. C'est là une des caractéristiques
de Bienne.

Le Conseil de ville approuva ensuite
les propositions du Conseil municipal
quant à l'attribution des directions,
Les quatre anciens conseillers restent
à leurs postes et le nouveau, M. Rauber ,
succède à M. Wyss, à la Direction des
Travaux publics.

Corgémont. — L'Oeuvre dc la soeur
visitante.

(Corr.) — S'il est une oeuvre qui mé-
rite l'appui de chacun, c'est sans con-
teste celle de la soeur visitante. Or,
malheureusement, il semble qu 'elle su-
bit actuellement une crise due à la
diminution du nombre des membres de
la section des samaritains du Bas-Val-
lon. En effet , le comité de la section
propose aux municipalités de nos vil-
lages de prendre la direction de cette
oeuvre. Nous sommes convaincus que
l'Oeuvre de la soeur visitante doit res-
ter sous le patronage de personnes pri-
vées ; aussi souhaitons-nous que bien-
tôt se formera un nouveau comité bien
décidé à prendre en main cette insti-
tution des plus utiles et sympathiques.

La Ferrière. — Un brin de statistique.
(Corr.) — La population de notre

commune a légèrement augmenté au
cours de l'année écoulée, passant de 556
à 565 habitants. Il y a actuellement
295 personnes du sexe masculin contre
270 du sexe féminin, 494 Bernois (dont
81 originaires du Jura) et 71 ressortis-
sants d'autres Etats. On a noté, enfin ,
dans le courant de l'année qui vient de
finir , 15 naissances et 4 décès , tandis
que 43 personnes arrivaient en notre
village et que 45 le quittaient.

Bienne. — Début d'incendie.

v sktonicue. /nusicatle
Concert au Théâtre (de la Société
de Musique) : le Nuovo Quartette

italiano

OU'IL est agréable de parler d'une
manifestation artistique qui ren-
contrera l'aveu de tous les gens

de goût ! Cela arrive souvent en musi-
que, et cela parce que les organisateurs
de concerts autant que les exécutants
ont la prudence de n'interpréter, où du
moins pour le large 95 % de leurs pro-
grammes, qu'une musique qui a eu le
temps, polie par les siècles ou les dé-
cennies, d'atteindre le grand public
afin d'être admise par lui. Ainsi , nous
nous entendrons toujours sur Mozart ,
Bach ou Beethoven, même si nous nous
chicanons un peu sur le chapitre de
l'interprétation et du style. Personne
ne viendra nous dire , tout au moins
parmi ceux qui aiment la musique, que
ces créateurs ne valent rien : le temps
leur a donné, et cela définitivement,
son approbation !

Tout autre chose en peinture : car
si, dans cet art , on nous montrait Ru-
bens ou Goya, il est probable que nous
serions tous d'accord pour dire que
c'est génial. Il n'est pas certain que
tout le monde les aimerait vraiment,
mais il y aurait unanimité quand mê-
me. Au lieu de cela , ici l'on montre en
série des choses nouvelles qu'en musi-
que l'on nous sert au compte-goutte.
Pratiquement donc, il est à peu près
certain que nous mourrons sans savoir
ce que l'on aura fait en musique en
1920, 1930, 1950, 1960, 70, etc., c'est-
à-dire à nos côtés. C'est sans doute
prudent, mais j'avoue que j'ai peine
à m'en consoler : pourquoi veut-on ab-
solument nous empêcher de connaître
et éventuellement d'aimer ce qui se fait
aujourd'hui ? Car, avouez qu 'il n'y a
pas grand mérite , même si l'on trouve
un plaisir grandissant à l'entendre, à
découvrir que M. Mozart est un grand
musicien ! Tout ceci n'est en aucune
manière un reproche à quiconque, nous
prions instamment quiconque de le
croire : tout au plus une constatation,
et une comparaison !

• * «
Ainsi donc , nous n'aurons pas grand

chose à dire, tout au moins de neuf ,
sur le jeu du Quartette italiano ; tout

le monde a été absolument convaincu
de la perfection ailée de leur jeu , de
l'admirable intelligence de leur inter-
prétation , de la sensibilité et de la
fougue toute italienne, bien que con-
tenue avec une exemplaire discrétion ,
dont ils la revêtaient. En effet , c'est
dans l'extraordinaire chaleur de leur
exécution du Quatuor en f a  majeur KV
590 de Mozart , de celui en la mineur
de Schubert , qui , bien au delà du bril-
lant éclat de leur technique, nous vîmes
l'originalité première du jeu du Quar-
tetto : son admirablement orné, cons-
truction impeccable de l'oeuvre, souve-
raine facilité et liberté d'expression.
Cette tenue de l'interprétation italien-
ne nous avait déjà frappé ailleurs : 11 y
a un plasir plus facile à les entendre
que leurs confrères allemands ou fran-
çais ; cela ne veut en rien dire que ceci
est supérieur à cela, mais simplement
qu 'ils arrivent à nous dire la musique
dans sa justesse, mais avec plus d'agré-
ment. Et pourtant ils ne sacrifient ab-
solument pas à la facilité, leur jeu a
toute la fougue, le fini , l'exactitude dé-
sirables. Il y a donc un je  ne sais quoi ,
si délicieux en art : pourquoi ai-je
trouvé cela si aimable ?

* * »
De La oracion del torero, de Turina ,

nous ne dirons rien, sinon qu 'elle nous
parut être davantage la prière d'une
vierge que celle d'un toréador, et que
cette partition était pour notre palais
une nourriture un peu douceâtre , après
les mets royaux qu 'on nous avait servis,
et avec quelle verve, dans le texte
absolument parfai t, d'écriture et cle
contenu, de Mozart, et les surprises
charmantes de Schubert. En revanche,
quelle merveille d'esprit, d'entrain ,
d'invention simple et joyeuse ne décou-
vrîmes-nous pas dans cette Sereneta
italiana, de Hugo Wolf. Comme tout
cela est nerveux, racé, écrit avec une
brillante concision, que les Quartetto
jouèrent avec une autorité fougueuse :
un claquement de fouet ! Evidemment,
c'est de la musique moderne, presque
contemporaine, mais cette sérénade
aussi a déjà quelques années et (du
moins je le crois) l'on peut dire sans
trop de risque qu'elle est réussie. Evi-
demment, elle non plus ne saurait être
comparée à ce qui nous fut joué en
première parti e, il s'agit d'une oeuvre
de moindre envergure, même dans la
production d'Hugo Wolf. J. M. N.

Chronique neuciiâieioise
Un recours non admis.

(Corr.) — La Cour de cassation pé-
nale du canton de Neuchâtel n'a pas
admis le recours présenté par un ma-
noeuvre de Fleurier nommé G. R., con-
damné en décembre dernier par le tri-
bunal correctionnel du Val-de-Trav ers
à 9 mois d'emprisonnement pour at-
tentats à la pudeur.
Môtiers. — Un enfant se jette contre

une auto.
(Corr.) — Un enfant de trois ans, le

petit Bernard Rey, dont les parente
habitent Môtiers, s'est j eté contre une
auto conduite par un agent d'assurance
de Neuchâtel, circulant sur la route.
Atteint par le phare gauche du véhi-
cule, l'enfant a été blessé à la tête. Sa
vie ne paraît heureusement pas en
danger. Noxis lui souhaitons un prompt
et complet rétablissement.

La Chaux-de-Fonds
Collisions.

Deux collisions, la première à midi
au Casino entre deux autos, et la se-
conde au boulevard de la Liberté à 17
h. 20 entre un camion et une voiture ,
se sont soldées hier par quelques dé-
gâts matériels. Heureusement, il n'y
a pas de blessé.
Pharmacies d'office.

La pharmacie Robert , avenue Léo-
pold-Robert 66, sera ouverte dimanche
ler février, toute la journée , et assu-
rera le service de nuit dès ce soir et
jusqu 'à samedi prochain.

L'officine I des Pharmacies coopéra-
tives, rue Neuve 9, sera ouverte demain
matin.

ETAT DE LA NEIGE A 8 HEURES
DU MATIN : d u r e .

BERNE, 3. — CPS. — Les importa-
tions de vin en Suisse ont atteint l'an
dernier 948.700 hl. en fûts et 8882 q. en
bouteilles et leur ' valeur s'est élevée à
65,99 millions de fr., chiffres à peine
moins élevés que l'année précédente
où les importations furent de 972.317 hl.
et 9337 q. et la valeur de 66,07 millions
de fr . Les entrées ont ainsi été, à peu
de choses près, de l'importance de la
récolte suisse.

Ce sont naturellement les vins rou-
ges en fûts qui se placent au premier
rang de nos importations de vin. Quan-
titativement les entrées de vins rouges
sont tombées de 889.660 à 876.235 hl.
alors qu 'au point de vue de la valeur,
elles sont passées de 56,33 à 57,12 mill.
de' fr . Autrement dit, le coût moyen de
l'hectolitre de vin rouge a augmenté,
passant de 63,28 fr. à 65,21 fr . Les im-
portations de vin blanc en fût ont été
de 26.870 (26.651) hl. pour une valeur
de 1.91 (1,95) mill. de fr .

Les exportations de vins suisses sont
restées minimes. Elles furent en 1952
de 546 hl. en fûts et de 2445 q. en bou-
teilles pour une valeur de 535,854 fr.
contre 444 hl. et 2209 q. pour 501.747 fr.
en 1951. Les exportations ont donc lé-
gèrement augmenté. Elles consistent
essentiellement en spécialités en bou-
teilles

Nos importations de vin
restent considérables

La Commission scolaire est convo-
quée pour mercredi 4 février 1953, à
18 h. 15, à la salle du Conseil général ,
avec l'ordre du j our suivant : 1. Appel ;
2. Lecture du procès-verbal ; 3. Démis-
sion d'institutrices ; Démission d'insti-
tuteurs ; 4. Nomination d'institutrices ;
Nomination d'instituteurs. 5. Divers.

Convocation de là Commission
scolaire

Communiqués
(Cette rubrique n'émane pas de notre
rédaction; elle n'engag e pas le j ournal.)
Matches au loto.

Samedi dès 16 heures, à la Brasserie de
la Serre par la Société des Sapeurs-pom-
piers.

Samedi dès 16 heures, au Café du Com-
merce par les Juniors du P. C. Etoile.

Samedi , dès 14 h. 30, à la Salle Dixl , Le
Locle, par le Hockey-club, Le Locle.

Dimanche dès 16 h. à la Brasserie de la
Serre, par la Société fédérale de gymnasti-
que Hommes.

La Ferrière.
Rappelons les concerts-bals de la fan-

fare qui auront lieu les 31 j anvier et 7 fé-
vrier, à l'Hôtel du Cheval Blanc, La Perrière
A l'Aula de l'Université de Neuchâtel.

Lundi 2 février, à 20 h. 15, troisième con-
férence universitaire avec projections, «Léo-
nard de Vinci, savant », par M. Samuel Ga-
gnebin , professeur à la Faculté des sciences.
Musée des Beaux-Arts - Le Locle.

Exposition R. Jacot-Guillarmod, sculpteur
sur fer , du 31 janvier au 15 février, semaine
de 14 à 18 heures, les dimanches de 10 à 12
et de 14 à 18 heures. Les mardis, j eudis et
dimanches soir, de 20 à 22 heures.
Cinéma Scala.

Le chef-d'oeuvre français de René Clé-
ment avec les remarquables et bouleversants
interprètes, les petits Georges Poujouly-Bri-
gitte Possey «Jeux interdits» . Une comédie
poignante et humoristique, où deux enfants
vivent le premier et le plus merveilleux
amour de leur existence, au milieu d'un
monde en déroute... Tout le monde en parle!
C'est un tout grand film! Matinées samedi
et dimanche à 15 h. 30.
Cinéma Capitole.

John Derek, Diana Lynn, George Macrea-
dy, Alan Haie, etc., dans les nouveaux ex-
ploits sensationnels du plus fameux héros
du cinéma John Derek «La Revanche de
Robin des Bois » . Parlé français. En cou-
leurs. A travers les embuscades, les flèches
meurtrières et les coups d'épées, le fils de
Robin des Bois enlève d'assaut : Châteaux,
Domaines et... coeurs féminins ! Matinée
dimanche à 15 h. 30. Enfants admis.
Cinéma Rex.

Audie Murphy, Gale Storm, Albert Dek-
ker , etc., dans le film parlé français et tour-
né en couleurs «Le Kid du Texas». 10.000
dollars à celui qui ramènera mort ou vif
l'enf ant hors-la-loi du Texas... Il a le doux
sourire de l'adolescence, mais autant de vic-
times à son compte que d'années d'âge !
Une suite ininterrompue de scènes mouve*-
mentées. Matinée dimanche à 15 h. 30. '
Grande conférence au Temple Indépendant

Demain soir , dimanche, à 20 h. 15, nous
aurons le privilège d'entendre au Temple
Indépendant, M. Ribagnac, pasteur à Va-
lence et directeur adjoint de la Société
Centrale de France. Nul n'ignore le travail
magnifique poursuivi par cette oeuvre d'é-
vangélisation tout au travers de la France.
C'est un effort de pionniers qui port e des
fruits remarquables. Monsieur Ribagnac
très au courant de la situation de l'évangé-
lisation en France nous apportera les der-
nières nouvelles. Chacun est très cordiale-
ment invité.
Robert Boudehent, de Caën, en Normandie.

Robert Boudehent , de Caën , parlera en
l'Eglise évangélique, 11, av. Léopold-Ro-
ber t, dimanche, lundi , mardi et mercredi,
ler au 4 février, à 20 heures. Enthousiaste
et plein de foi , Robert Boudehent exerce
un beau ministère en Normandie. Au cours
de ses campagnes de réveil en France et
en Suisse, de nombreuses personnes ont
trouvé Jésus-Christ et reçu la guérison de
leur maladie. Venez l'entendre vous aussi.
Invitez vos amis. On priera pour les ma-
lades.
Au Foyer évangélique libre,
trois conférences seront données par M.
R. Chérix, pasteur à Neuchâtel . Sujet
général : « Bible et conscience ». M. Ché-
rix , très documenté sur lea questions bi-
bliques et spécialement dirigé vers la jeu-
nesse, saura nous faire part de ses con-
victions et connaissances avec à propos et
avec tact. Ces soirées auront lieu chaque
soir à 20 heures. Samedi, dimanche et mar-
di.

BULLETIN TOURISTI QUE

6.C1- L'iroj amAi
Samedi 31 janvier

Etat général de nos routes
â 8 heures du matin :

Vue-des-Alpes: Verglas - Prudence
La Cibourg: Verglas - Prudence
La Tourne: Verglas - Prudence

Recettes de fondue, gratuitement par :
Centrale suisse de propagande du lait

Laupenstrasse 12, Berne
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Samedi soir à

La Vue-des-Alpes
j Souper aux Chandelles j

suivi de 1 DAN SE
Aperçu du menu :

Cornet de jambon à la russe
Consommé royal

Coq au chambertin
Pommes croquette - Salade

Parfait moka - Friandises

Fr. 12.' (danse comprise )

On est prié de réserver sa table

René LINDER , tél. (038) 712 93
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Quel voyageur
dans la branche textile désire améliorer sa
situation ?

Fabrique de blanc
spécialisée dans le trousseau, linge de mai-
son, offre poste avec collection riche et
qualité de choix.
Visite clientèle particulière, rayon : Jura
bernois. Maison de vieille renommée intro-
duite dans la région. Entrée date à con-
v enu-. Fixe, frais, commission, abonnement
général, vacances. Discrétion assurée.
Seuls vendeurs-représentants de première
force sont priés de soumettre offres dé-
taillées sous chiffre P. B. 60132 C, à Publi-
citas, La Chaus-de-Fonds.

A louer tout de suite

CHAMBRE
non meublée avec cuisine, — Faire offres
sous chiffre S. P. 1870, au bureau de L'Im -
partial.

L U G A N O
Pour cause de départ, JE VENDS mon

magasin de parfumerie
(tous les articles de toilette, de beauté,
d'hygiène) . Situé en pleine centre sur ar-
tère principale. Agencement moderne. Chif-
fre d'affaires et gains intéressants prouvés
par comptabilité. Clientèle indigène et tou-
ristique. Conviendrait plus spécialement à
dame ou demoiselle. Prix Fr. 35 à 38,000.— ,
tout compris, comptant.
Il ne sera répondu qu'aux personnes pou-
vant justifier disposer du capital requis.
Offres sous chiffre AS 8054 Lu, aux An-
nonces Suisses S. A., Lugano.

DÈS CE SOIR, A 21 HEURES
le formidable comique

DRAGNOB
et tout un programme varié à lam BOULE BOR m

AVI S |
Nous informons notre clientèle que
nous avons toujours en stock des

TAPIS MOQUETTE LAINE
200 x 300 cm. à Fr . 150.—

Vos dévoués

Q.p ÙChCg&h, Tapis 1
Temp le-Allemand 49 ¦

Grand

BAL
du Petit

Nouvel-An
Dimanche ler février

par Willy Benoit
Attractions - Serpentins

Pistaches
Tombola gratuite

Grande vente d'ASTI
HOTEL DE LA PAIX

CERNIER
Tél. (038) 7 14 43 

3W« Barrage du Châtelot
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Commission scolaire

LA CHAUX-DE-FONDS

Mardi 3 février 1953, à 20 h. 15,
à l'Amphithéâtre du Collège primaire

CONFERENCE
publique et gratuite organisée en collabo-

ration avec la Société d'histoire
« Relations intellectuelles franco-neuchâ-
teloises dans la seconde moitié du XVIIIe

siècle »
par M. CHARLY GUYOT

professeur à l'Université de Neuchâtel

V J
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.21

PLACE DU MARCHÉ - LA CHAUX-DE-FONDS

Spécialité :

Assiette à la carie
j 1) Piccata Milanaise

2) côtelette de porc, pommes frites Fr. 2.50
3) Escalope de ueau. spaghetti nap. Fr. 2.50
4) Escalope uiennoise, nouilles Fr. 2.50
5) Rumsteak , pommes irites Fr. 2.50
G) Rauiolis au fromage à l'œuf Fr. 2.50
7) Jardinière de légumes auec nouilles Fr. 2.50
8) Spaghetti napolitaine au jambon Fr. 2.50Chambre

de préférence non meu-
blée est demandée pour
une employée.
OGIVAL S. A.

Tél. 2 24 31

CHAMBRE meublée,
chauffée, si possible avec
part à la cuisine, est de-
mandée par jeune femme
sérieuse. Paiement d'a-
vance. — S'adr . à Mlle
Lovis, rue de la Balan-
ce 16.

Corcelles
Logement meublé, 2 ou 3
chambres, dépendances,
vue et tranquille, tram et
gare, libre tout de sui-
te. Tél. (038) 8 17 55.

Chamoisage
Lapins Pr. 1.90 ; chats
Fr. 2.50 ; renards Fr. 6.— ;
chien, selon grandeur, etc.
Peaux fraîches ou sèches.
Empaillage d'oiseaux, ani-
maux. Teinture.
Chamoisetrie Centrale, rue
Centrale 10, Lausanne.

Pour cause de départ à
l'étranger,

à remettre
commerce d'horlogerie-bi-
jouterie aux environs de
Verbier avec trois succur-
sales à Orsières, Sembran-
cher et Fionnay. Situation
intéressante pour Verbier
et les travaux du Mouvoi-
sin. Remise dès le ler
avril ou plus tôt pour 12 à
15,000 francs. Offres sous
chiffre Y. Q. 1923, au bu-
reau de L'Impartial.

Appartement
4-5 chambres, salle de
bains, chauffage central
par étage, à louer à La
Chaux-de-Fonds pour le
31 octobre. — Ecrire à ca-
se postale 10335, à Neu-
châtel.

Tiiiita-foÉ
A vendre collection colo
nies anglaises, neuve, e
Pays-Bas, oblitérée . Pri
avantageux. — Faire of
fres sous chiffre H. I
1932, nu bureau de L'Im
partial.

Acheveur
entreprendrait tout de
suite à domicile achevages
avec mise en marche, ca-
libres 5%*" à 10Vi'". Tra-
vail régulier et conscien-
cieux. — Faire offres sous
chiffre S. Y. 1787, au bu-
reau de L'Impartial.
A " VENDRE " faute d'em-
ploi fourneau à gaz, par-
fait état. Prix Fr. 65.—
S'adresser D.-P.- Bour-
quin 13, ler étage, droite.



£a calti de L huntaut...

Lee achats e<n compagnie de bébé
— Je t'apprendrai a venir me dé-

ranger quand je m'exerce...
— Faut m'excusez sl j'éternue quel

ques-uns de vos bacilles...

-J"7*nfornes h iouer !
De temps à autre, on repère un fan-

terme en balade à Paris.
Ces derniers jours, c'est dans un im-

meuble du quartier de la Muette (un
coin idéalement nommé pour les re-
venants qui, de par leur état même,
sont réputés les gens les plus silen-
cieux) qu'un locataire signalait un fan -
tôme de caractère plutôt jovial .

Cet habitant de l'au-delà venait en
e f f e t  tous les soirs à minuit frapp er
trois coups à la fenêtre.

Rien de bien méchant, mais à la lon-
gue, l'opération finissait par fatiguer
la victime.

Parmi les fantôme s que chacun ai-
merait à voir se réincarner, comment
ne pas citer, au hasard, ceux qui, un
peu partout sur ce globe, nous promet-
taient voici à peine dix ans le bonheur
général et cette charmante Paix qui
semble s'éloigner chaque j our un peu
plus, avec son pauvre peti t rameau
d'olivier à la main. .

En attendant avec philosophie que
ces disparus nous reviennent voici que
la presse anglaise est toute pleine des
exploits d'un ' fantôme spécialisé dans
les casernes de pompiers. Les braves
pompiers londoniens ne savent plu s à
quel saint de vouer.

« Quatre fois en une seule nuit, quand
je  suis de garde, a déclaré l' un d'eux,
quelqu'un me donne une petite tape
sur l'épaule. Je bondis sur la grande
échelle où m'appelle mon devoir, et je
m'aperçois alors que j' ai été victime
d'un être aussi mystérieux qu'invisi-
ble... »

Une douzaine de pompiers, dans une
seule caserne, ont été ainsi alertés, sans
raison valable.

Le fantôme sérieux qui traîne con-
sciencieusement ses chaînes dans le
vieux manoir est un personnage clas-
sique. Il manquait aux Anglais un f a n -
tôme joyeux plaisantin.

Jaloux de celui qui opère à la Muette ,
il faut  croire qu'un fantôme anglais a
voulu prouver que l'humour ne fa i t  ja-
mais dé faut  de l'autre côté de la Man-
che, et qu'il constitue une sorte de
sport intellectuel national , même pour
les revenants.

André JEAN.

Le taiiÈiie
de la Montagne
d'après Alexandre Dumas

(Dessins de Gigi)
(Copyright by Cosmopras»)

En apercevant là femme de don
Ruiz, Mercedes, don Inigo avait
eu un vertige : elle-même pous-
sa un cri étouffé. Mais don Ruiz
serra son ami dans ses bras sans
remarquer son trouble.

Cependant le grand justicier et
sa fille s'étaient présentés à
Grenade chez don Ruiz , ami
d'enfance de don Inigo , pour
lui demander l'hospitalité.

Tandis que Mercedes installait
Flor dans sa chambre, don Ruiz
avouait à don Inigo que son fils
Fernand, que tous croyaient en
voyage, était le célèbre Salteador

Don Inigo promit à son ami
d'intervenir auprès du roi pour
obtenir la grâce de Fernand. Il
sortit aussitôt pour se rendre au
palais où l'attendait don Carlos.

Allez faire un «Pod»!...
SI vous voulex vous divertir

...à la salle Saint-Louis !

On le repète a juste titre : le « Pod »
est typiquement chaux-de-fonnier ! Et
c'est bien la raison pour laquelle d'ail-
leurs tous les habitants de notre ville ,
qui se respectent, ne manquent pas de
s'y rendre de temps en temps ! En bref ,
on y a une vision d'ensemble et cette
vision, pour qui possède un brin d'ima-
gination, lui vaut souvent une pinte
de Bon sang !

Pas étonnant dès lors que ce fameux
Pod ait inspiré M. Jean Huguenin qui ,
pour répondre à la demande du groupe
théâtral de la Jeunesse catholique, a
écrit une revue, genre dans lequel il
excelle, « Sur le Pod » justement !

Nous n'allons pas ici narrer les nom-
breux gags que contient cette produc-
tion éminemment chaux-de-fonnière
mais, après avoir assisté hier soir , à
la salle Saint-Louis, à la répétition gé-
nérale, nous ne cacherons pas le plaisir
que nous y avons pris. Une équipe de
jeunes pleins d'enthousiasme a donné
le meilleur d'elle-même pour obtenir le
maximum. Une équipe a travaillé d'ar-
rache-pied dans le genre de la revue
(qui peut être considéré comme un
genre mineur mais qui , pourtant, com-
porte des difficultés dont on n'imagine
pas l'ampleur) et, fait à signaler , cette
équipe a réussi à atteindre le but qu'elle
s'était fixé.

• • *
Deux mois de travail Intensif ! Voilà

bien ce qu'ont fourni les acteurs , ac-
trices, chanteurs, musiciens et dan-
seuses de la troupe. Sans oublier , bien
entendu , les décorateurs, les régisseurs
et les électriciens et , last but not lcast ,
le responsable de tout le spectacle,
l'auteur, metteur en scène, M. Jean
Huguenin, dont la réputation n'est plus
à faire et qui s'est dévoué sans compter
pour sa jeune équipe.

Ce n'est point en effet par hasard
que les scènes s'enchaînent avec rapi-

dité, que le rythme du spectacle s'accé-
lère à mesure qu'il se déroule et que
l'on passe d'un sujet à l'autre... en
glissant, conduit par un souffleur, me-
neur de jeu inattendu ! Un petit coup
de trompette et le rideau se lève, trans-
portant les spectateurs d'une cave de
zazous à une réunion de contempo-
rains ! Un autre peti t coup de trom-
pette et l'on entend les statues parler ,
on voit les maris abandonnés s'entrai-
der de façon surprenante ! Encore un
coup de trompette, et cette fois, c'est
un sketch cocasse qui nous montre des
mousquetaires agissant... pour des rai-
sons publicitaires !

• • •
Ce dernier sketch, l'un des meilleurs

à notre avis, vaut d'ailleurs qu'on narre
son "origine. M. Jean Huguenin qui,
connaissant la plupart des éléments de
la troupe a écrit des rôles conçus spé-
cialement pour eux, en a eu l'idée...
parce qu'il existait déj à le ' décor dans
lequel il pourrait se dérouler !

On voit donc que l'on a tiré parti de
tout. Et de façon fort intelligente ! Ce
qui était nécessaire, ! si l'on songe que
les acteurs sont des amateurs et que ,
s'ils n'ont pas tous le métier nécessaire ,
ils compensent cette lacune par un en-
thousiasme bien sympathique.

Avec quel entrain , ils blaguent l'ac-
cent chaux-de-fonnier grâce à leurs
commères jamais prises au dépourvu
ou à leurs contemporains ! Avec quelle
vie, Os se trémoussent à l'audition
d'airs de jazz effrénés faisant le plus
heureux contraste avec une chanson
de Juliette Greco interprétée d éton-
nante façon par l'une des actrices !
Avec, quel sens du comique aussi, Ds
jouent les sketches de M. Jean Hugue-
nin, même si, parfois, un œil critique
pourrait découvrir quelques gauche-
ries !

L'ensemble, nous en sommes per-
suadé, vaudra un succès mérité à toute
l'équipe. Aussi est-ce la raison pour la-
quelle nous la félicitons vivement, son
directeur en tout premier lieu ! La
salle Saint-Louis retentira bientôt de
rires sonores... Allez vous en convaincre
par vous-même !

J.-Cl. D.

Mots croisés
Problème No 280, par J. LE VAILLANT

1 2 3 4 5 6 7 8 9  10

Horizontalement. — 1. Reçoivent le
salut des officiers , mais pas celui des
hommes. 2. Pour l'étude des lettres. 3.
Arrivés sur la terre. Descendus. 4. Gra-
tifiât d'une dignité. Préfixe. 5. Beau-
coup ne voient en lui que le grand ten-
tateur qui n'apporte, souvent, que hon-
te et déshonneur . Produit. Pronom per-
sonnel. 6. Cette personne-là est sou-
vent la proie des aigrefins. Entra dans
la chicane. 7. Prêter assistance. Passes
sous silence. 8. Prénom de plusieurs
papes. Ils marchent surtout avec les
jambes des autres. 9. Enfonça. Article.
10. Mesures. Moitié d'insecte.

Verticalement. '— 1. Qui concernent
une certaine portion d'un pays. 2. Fe-
raient preuve de soumission. 3. Cargai-
son. Ce qu 'est, parfois , un politicien
pour les électeurs. 4. Partie de rocher.
Reparaître. 5. Négation. Comme le sou-
venir des méchancetés dont on s'est
rendu coupable. Pronom personnel. 6.
Publié. Te rends. 7. Dégoûté. Elle est
parfois légère ou folle. 8. Elle inspira
un tableau célèbre. C'est une marque
de courtoisie. 9. On les trouve surtout
chez les hommes d'étude. 10. Possessif.
Fatiguée.

Solution du problème procèdent

Les Ecossais sont réputés pour leur
avarice. Un jour , on demande à l'un
d'eux, nommé Patrick, de donner son
sang à un Américain qui se mourait
et, pour le convaincre, on lui avait dit
qu'il était immensément riche.

Patrick avait accepté et, quelques
jours après la transfusion, il recevait
un beau chèque qui le combla d'aise.
Aussi n 'eut-il aucune hésitation la se-
conde fois qu'on fit appel à sa robuste
santé en faveur du même malade qui,
décidément, n'allait pas bien. Cette
fois-là, le chèque fut moins gros.

La troisième fois il fut insignifiant,
et la quatrième fois, notre bon Patrick
eut beau s'armer de patience et at-
tendre de longs jours, il ne vit rien
venir, absolument , rien.

Le richissime Américain n'avait plus
dans les veines que du sang écossais !

Le sang qui parle...

HJA4Î- ct .cic-iiffMsi. n
Samedi 31 janvier

Sottens : 12.44 Signal horaire. In-
formations. 12.55 La parole est à l'au-
diteur. 13.10 Vient de paraître. 14.00 La
paille et la poutre. 14.10 En suivant les
pistes sonores. 14.30 La vie des affaires.
14.40 L'auditeur propose. 16.10 Notre
patois. 16.29 Signal horaire. Emission
d'ensemble. 17.30 Swing-sérénade. 18.00
Cloches. 18.05 Le Club des petits amis
de Radio-Lausanne. 18.45 « Bagatelle »,
Beethoven. 18.55 Le micro dans la vie.
19.15 Informations. 19.25 Le miroir du
temps. 19.45 Disque. 19.50 Jouez avec
nous. 20.15 Airs du temps. 20.30 Souve-
nirs imaginaires. 21.05 Paroles et musi-
que. 21.25 Simple police. 21.50 Cuba ,
avec Syta Pascual. 22.15 A nous l'an-
tenne ! 22.30 Informations. 22.35 En-
trons dans la danse !

Beromunster : 12.30 Inf. 12.40 Parade
musicale. 13.40 Chronique. 14.00 Après-
midi populaire. 15.05 Chants et danses
américaines. 15.50 Feuilleton. 16.29 Si-
gnal horaire. Emission d'ensemble. 17.30
« Menschen vor Gericht ». 18.00 L'opéra.
18.35 Disques. 18.45 Causerie. 19.00 Ca-
rillon. 19.10 Suisse à l'étranger. 19.30
Informat. 20.00 «Stammergeschichten».
20.45 Musique récréative. 21.05 Musique
de danse Scandinave. 21.50 Programme
récréatif. 22.15 Informations. 22.20 Un
poète. 22.50 L'ensemble Arno Simon.

Dimanche ler février
Sottens : 7.10 Le salut musical. 7.15

Informations. 7.20 Musique. 8.45 Grand-
messe. 9.55 Cloches. 10.00 Culte pro-
testant. 11.20 Lès beaux enregistre-
ments. 12.20 Problèmes de la vie rurale.
12.35 Oeuvre de Rossini. 12.44 Signal
horaire. Informations. 12.55 En atten-
dant Caprices... 13.05 Caprices 53. 13.45
Faites vos jeux. 13.55 Les propos de M.
Gimbrelette. 14.10 Freddy Alberti , har-
piste et compositeur. 14.20 « Poète,
prends ton luth », 1 acte d'Edouar d
Martinet. 14.50 Orchestre David Rose.
15.00 Reportage sportif. 17.00 Initiation
musicale. 18.00 Nouvelles du monde
chrétien. 18.15 Messe, de Vittoria. 18.35
L'actualité catholique. 18.50 Pages de
Smetana. 19.00 Les résutats sportifs.
19.15 Informations. 19.25 A la six, qua-
tre , deux. 19.40 L'heure variée. 20.30
« Les noces de Jeannette », opéra-comi-
que en 1 acte de Victor Massé. 21.25
«Le mot de Cambronne », comédie en
1 acte de Sacha Guitry. 21.55 Musique.
22.10 Choeurs de Lugano. 22.30 Inform.
22.35 Concert d'orgue.

Beromunster : 7.00 Informations. 7.10
Musique. 9.00 Sermon protestant. 9.45
Sermon catholique. 10.15 Radio-Orch.
11.20 Poèmes et musique. 12.15 Valses
de J. Strauss. 12.29 L'heure. Informat.
12.40 Disques. 13.30 Le calendrier du
paysan. 14.30 Musique populaire. 15.30
Evocation patrioque et chants. 16.35
Thé dansant. 17.30 « Broosme-n-und
Breesmeli ». 18.00 Sports. 18.05 Livres
nouveaux. 18.30 Lieder. 19.00 Sports.
19.30 Informations. 19.40 Cloches. 19.45
Mélodies populaires de Hambourg. 20.30
Théâtre. 21,30 Quatuor à cordes. 22.00
Causerie. 22.15 Informations. 22.20 Pe-
tite sérénade.

Lundi 2 février
Sottens : 7.00 Gymnastique. 7.10 Mu-

sique. 7.15 Informations. 7.20 Propos du
matin. Refrains. 11.00 Emission d'en-
semble. 12.15 Musique légère anglaise.
12.44 Signal horaire. Informations. 12.55
Rythmes et chansons. 13.20 Mélodies
de Gabriel Fauré. 13.40 Les grands chefs
d'orchestre. 16.29 Signal horaire. Emis-
sion d'ensemble. 17.30 La rencontre des
isolés. 18.00 L'école française de pein-
ture. 18.15 Galerie genevoise. 18.40 A la
Société fédérale de gymnastique. 18.50
Reflets d'ici et d'ailleurs. 19.15 Inform.
19.25 Un Suisse vous parle des Nations
Unies. 19.35 Le jeu du disque. 19.55 La
Suisse au travail. 20.10 «La glace de
Venise » , par Marc Soriano. 21.10 De
la scène au micro. 22.30 Informations.
22.35 Pour les amateurs de jazz-hot.

Beromunster : 6.15 et 7.00 Informat.
6.20 et 7.10 Gymnastique. 6.25 et 7.15
Musique. 11.00 Emission d'ensemble.
12.15 Souvenirs viennois. 12.29 L'heure,
Informations. 12.40 Radio-Orchestre,
13.15 Oeuvre de Schumann. 13.30 Musl-
ca nova. 14.00 Recettes et conseils. 14.30
Emission radioscolalre. 16.29 L'heure.
Emission d'ensemble. 17.30 Pour les jeu-
nes. 18.00 Lieder. 18.20 Musique popu-
laire. 19.00 Cours du lundi. 19.30 Infor-
mations. 20.00 Concert récréatif. 20.35
« Vor hundert Jahren ». 21.30 Sonate
de Beethoven. 22.00 Chronique. 22.15
Informations. 22.20 Musique hongroise.

Trois maisons de Vreden, localité
des environs de Dusseldorf, sont «han-
tées». Les tableaux accrochés aux murs
bougent tout seuls, des portes s'ouvrent
et se ferment d'elles-mêmes et la vais-
selle fait du bruit dans les buffets.

Ces phénomènes bizarres, qui ont
débuté à Noël, mettent à bout de nerfs
les locataires de ces maisons, qui ont
fait appel aux autorités.

Des géologues, consultés, ont déclaré
que des ruisselets souterrains, minant
les fondements de ces maisons, pour-
raient être éventuellement à l'origine
de ces manifestations.

Des maisons hantées mettent
leurs habitants à bout

de nerfs...

Apériti f à la gentiane

E- im a
l'ami du connaisseur

IMPRIMERIE COURVOISIER S. A.
La Chaux-de-Ponds

Crevasses, enoefures
Toutes les affections de la peau dues

au froid , aux travaux ménagers et à
certains travaux d'usine sont rapide-
ment combattues et soulagées par un
usage régulier de Baume du Chalet.

Composé exclusivement d'essence de
plantes, le Baume du Chalet est com-
plètement absorbé par la peau qu'il
désinfecte et cicatrise.

En vemte dans les pharmacies et dro-
gueries. Prix Fr. 1.85 le tube.

Ce que le client ne saura Jamais 1
Dépêche-toi Jean , voyons ! On ouvre dans cinq minutes,



Route d Amour
FEUILLETON DE « L'IMPARTIAL » l

par ANNIE ACHARD

PREMIERE PARTIE

CHAPITRE I

Assise sous la tonnelle fleurie qui était, peut-
être, l'endroit le plux exquis encore de ce déli-
cieux j ardin , Christiane paraissait plongée dans
des réflexions douloureuses.

Elle n'entendit pas s'approcher Mme de Slane.
C'était, celle-ci, une femme d'une soixantaine

d'années qui avait dû être extrêmement belle
et conservait un visage aux traits purs, au teint
clair, encadré de cheveux à peine grisonnants.

Ses mains longues et fines, sa démarche gra-
cieuse, son sourire mélancolique, la rendaient
infiniment attirante.

Elle observa un moment la j eune tête blonde
sur laquelle , â travers les branches de roses, un
rayon de soleil venait j ouer.

Elle s'approcha davantage , posa sa main sur
les épaules de la j eune fille.

— Eh bien , mon enfant chérie, pourquoi de-
meures-tu ici, seule ? Quelles pensées profondes
s'agitent sous ton front de dix-neuf ans ?

— Ne vous en doutez-vous pas un peu, bonne-
maman ?

Mme de Slane ne répondit pas tout de suite.
Elle se doutait, évidemment, de ce qui troublait
sa petite-fille.

— H s'agit de Jean-Paul Derville, n'est-ce pas...
et tu hésites...

Christiane eut, pour unique réponse, un geste
d'assentiment.

— Tu hésites à accepter sa demande. Et pour-
tant, ne serait-ce pas... ,

— Je ne l'aime pas, bonne-maman.
— Laisse-moi achever, ma petite fille. Ne

serait-ce pas pour toi, la meilleure solution...
et ton avenir assuré ?

— Je ne l'aime pas, bonne-maman... répéta la
jeun e fille et je voudrais aimer mon mari.

— Aimer... aimer... L'amour est par-fois bien
décevant, Christiane. Une affection faite d'es-
time et de tendresse est un plus sûr garant du
bonheur.

Elle savait, par expérience, qu 'une passion
trop vive ne dure souvent pas longtemps. Elle
avait aimé : elle s'était mariée dans l'enthou-
siasme, et son réveil avai t été dur... Un mari
aimable , certes , mais inconstant , prodigu e, infi-
dèle, . l'avait à plusieurs reprises abandonnée.

Son affection infinie pour sa fille, son unique
enfant, avait été son refuge et le jour où
M. de Slane — mort dans des conditions mal
déterminées au cours d'une villégiature avec une
amie de rencontre — l'avait laissée définitive-
ment seule, le souci d'élever Simone était resté
l'intérêt dominant de sa vie.

Et bien d'autres épreuves l'avaient atteinte
encore...

Christiane avait relevé la tête, puis s'était
blottie dans les bras de sa grand-mère assise
maintenant sur le banc à côté d'elle.

— Je sais bien, bonne-maman... et vous m'a-
vez permis de connaître les chagrins et les dé-
ceptions que vous avez éprouvés. Mais, pourquoi
n'aurais-je pas plus de chance ?

— Aimerais-tu quelqu'un, Christianne ? de-
manda, très bas, Mme de Slane.

— Non, bonne-maman... seulement vous venez
de le dire, j'ai dix-neuf ans à peine. Faut-il donc
renoncer à tout ce que souhaite mon coeur ?

Cette fois encore, Mme de Slane ne répondit
pas. Elle considérait avec une immense tendresse
sa petite-fille, une tendresse à laquelle se mê-
lait une lourde angoisse.

— Ma petite chérie, il m'est dur de te parler
raison ; cependant, il est indispensable que je
le fasse. Tu n'as guère que moi au monde... puis-
que ta pauvre maman nous a quittées trop tôt ,
et que Ion père, remarié, n 'a pas su te faire un

intérieur heureux. De ta belle-mere, je ne dirai
rien... Elle est pour toi une étrangère...

— Oui.
— De plus... il faut que tu saches... Sous le

luxe apparent de leur vie, ton père et sa femme
dissimulent une ruine à peu près complète. Tu
n'as aucune fortune à espérer de leur côté, ma
pauvre enfant.

— Que m'importe.
Mme de Slane dissimula un sourire triste.
— Tu ne sais rien de la vie, Christiane. Moi-

même, tu le sais, ne possède plus qu'une
rente viagère, et si j'occupe encore cette vieille
maison, c'est que je m'en suis réservé l'usufruit
après l'avoir vendue... par force. Alors, que fe-
ras-tu lorsque... je ne serai plus là ?

— Oh ! bonne-maman...
— La demande de Jean-Paul Derville est, à

mes yeux, une chance bénie, Christiane. Il a
trente ans, il est honnête et bon. S'il désire t'é-
pouser, c'est qu'il t'aime... Et tu n'ignores pas
quelle est sa fortune.

— Que m'importe ?... redit Christianne.
— Tu raisonnes en petite fille. E,t qui te dit

que l'amour ne viendrait pas de ton côté aussi ?
Jean-Paul en serait digne. J'aurais un tel apai-
sement si je voyais ainsi ta vie engagée... Ré-
fléchis, mon enfant chérie...

(A suivre.)
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La Chaux-de-Fonds M. A. GRABER, gérant

AVEC LA NOUVELLE SALLE D'EXPOSITION, Numa-Droz 102
LE BUCHERON VOUS OFFRE UN GRAND CHOIX DE

I belles chambres à coucher I

S Faites une visite sans engagement Livraison franco Facilités gS\

r "\
Le docteur Pierre JEANNERET

spécialiste F. M. H.
en médecine interne

— ancien assistant de l'institut de Pathologie de CUnlversité de Zurich
(Prof. H. v. Meyenburg)

— ancien assistant du Service de Médecine de l'Hôpital de l'Ile, Berne (Prof. A. Schupbach)
— ancien assistant de la Policlinique médicale universitaire de Zurich (Prof. P.-H. Rossier)
— ancien assistant de l'institut de Radiologie de l'Université de Berne, Hôpital de l'Ile

(Prof. A. Zuppinger)
— ancien chef de clinique du Service de Médecine de l'Hôpital des Bourgeois, Soleure

(Dr A. Reinhat t)
et après un stage dans les Hôpitaux de Paris

ouvre son cabinet
le lundi 2 février

Rue de la Paix 27 La Chaux-de-Fonds

REÇOIT SUR RENDEZ-VOUS
Téléphone 2 3060

FOYER DE L'ABEILLE

Veillée des dames
Mardi 3 février 1953, à 20 h., dans la Sacristie

de l'Abeille, causerie par Mme Gretillait
Sujet : «La réponse chrétienne au communisme

par la méthode Berdiaf f »

1 Derniers jours É noire

! Grande Vente de soldes
autorisée par la Préfecture
du 17 janvier au 5 février

Ne manquez pas d'en profiter
avant qu'il soit trop tard
n y a encore des paires intéressantes

Dames - Messieurs - Enfants
en Chaussures - Pantoufles

Après-skis - Bottillons
et à quels prix ! ! ! !

Si vous ne l'avez déjà fait, rendez-nous
visite, vous ne le regretterez pas.

I Chaussures J. KURTH l A.
Place du Marché LA CHATJX-DE-FONDS

Cette marchandise n'est pas échangée
ni donnée à choix

LA NEUVEVILLE A vendre grand

terrain à bâlir
pour industrie horlogère, alimentaire ou
fine mécanique, éventuellement avec gran-
de villa pouvant servir de bâtiment admi-
nistratif et d'habitation. Vente d'actions.
Demandes sous chiffre S 8396 T, à Pu-
blicitas, Berne.

'L 'IMPARTIAL m est lu partout et par tous

Christian Science
SOCIETE DE LA SCIENCE CHRETIENNE PARC 9b
Dimanche: Culte public et école du dimanche à 9 _ 45
Mercredi : Réunion de témoignages à 20 h 15.

Eglise adventiste
Jacob-Brandt 10

Samedi 9 h. 15. Etude biblique. 10 h. 15, Culte.
Mardi. 20 h„ réunion de prières.

Cultes de La Chaux-de-Fonds
Dimanche 1er février

EGLISE REFORMEE
De 8 h. à 8 h. 30, culte matinal, Sacristie de l'A-

beille, M. P. Primault.
9 h, 30 cultes : au Grand Temple, M. M. Chappuis ;

au Temples Indépendant, M. Jules Perregaux ; au
Temple de l'Abeille, M. P. Primault ; à l'Oratoire,
M. E. Urech, Sainte-Cène.

11 h., culte pour la jeunesse dans les trois tem-
ples.

11 tu, écoles du dimanche dans les collèges de la
Charrière, de l'Ouest, Primaire, de la Promenade, à
Beau-Site, à la Croix-Bleue, à la Cure, à Industrie 24
et à l'Oratoire.

20 h. 15, Temple Indépendant, conférence de M. Ri-
bagnac, directeur de la Société centrale évangélique
de France.

Les Eplatures, 9 h. 15, culte, M. Bernard Montan-
don ; 10 h. 45 catéchisme.

Les Planchettes, 10 h., culte, M. H. Rosat.
Le Valanvron, 14 h. 30, culte, M. H. Rosat.
La Sagne, 9 h. 35, culte à la grande salle du Crêt,

M. l'évêque Neill.
La Croix-Bleue, samedi 31, à 20 h., conférence de

M. Ami Bornand, pasteur. Sujet : « La fin d'un duel ».
EGLISE CATHOLIQUE ROMAINE

6 h. 30 messe ; 7 h. 30 messe et sermon ; 8 h. 30
messe des enfants ; 9 h. 45 grand-messe et sermon ;
11 h. messe et sermon ; 17 h. 30 compiles et bénédic-
tion.
EGLISE CATHOLIQUE CHRETIENNE (Chapelle 7)

La Septuagésisme. — 8 h. première messe ; 9 h. 45
grand-messe chantée par le choeur mixte, sermon ;
Te Deum ; 11 h. office pour les enfants et chants. En
semaine, messe à 8 heures.

DEUTSCHE REFORMIERTE KIRCHE
9.45 Uhr, Predigtgottesdienst.

METHODISTENKIRCHE, Numa-Droz 36 a
14 h. 30 Zusammenkunft der Jugend, 16 h. 45

Jugendbund (Generalversammlung) , 20 h. 15 Predigt.
EVANGELISCHE STADTMISSION (Envers 37)

10 h. 45 Sonntagsschule, 15 h. Predigt.
ARMEE DC SALUT

Nouvelle salle, entrée rue de la Fontaine, 9 h. 30
et 20 h., réunions publiques ; 11 h. Jeune Armée.

MANÈGE 24 - TÉt: 2 50 6*
LA CHAUX-DE-FONDS

Tous rhabillages
Travail garanti

Immeuble
même ancien, éventuelle-
ment à la campagne, se-
rait acheté. — Ecrire sous
chiffre V. C. 1657, au bu-
reau de L'Impartial.

r >

Placement
sur

domaine
au-dessus de Lausan-
ne, environ 40 poses,
en un seul mas. Avons
en note immeubles lo-
catifs de rapport, villas
au bord du lac et villas
locatlves.

P. & W. de Rham,
Galeries du Commerce,
Lausanne.

I J

Grand
GARAGE
est à louer. Place
pour une grande voi-
ture ou un camion.

GARAGE
CHATELAIN & CO

Moulins 24, tél. 2 13 62

Monsieur solvable, absent
les samedis et dimanches,
cherche

chambre
Centre préféré. — Offres
à case postale 225.

de L'Impartial.

LES FABRIQUES
MOVADO cherchent
pour une de leurs

ouvrières, une

chambre
non meublés

Appartement
de 3 pièces, confort, est
demandé pour tout de
suite. — Ecrire sous chif-
fre M. S. 1656. au bureau

Vacances horlogères
Comment et oo passer vos vacances ?
Notre brochure vous le dira en lisant les programmes de

| 13 MAGNIFIQUES VOYAGES |
les personnes en possession de notre brochure gratuite

pourront participer à notre concours en JUIN

l inVAf iFÇ I Ulll Tél. (021) 22 06 68
V U I H U L U  LIUU 14b, PI. Saint-François, Lausanne

A remettre pour cause de maladie dans localité in-
dustrielle du Jura bernois

commerce d'horlogerie
et fournitures

Affaire de bon rendement. Magasin bien situé.
Faire offres sous chiffre P 1299 P, à Publicitas, Berne.

Bon

PIANO
d'occasion (noir ou brun)
cordes croisées

demandé à acheter
Faire parvenir offres sous
chiffre F. O. 1554 au
bureau de L'Impartial.

m̂CËBS^̂ ^̂ ^̂ ^m^̂ m̂^^^ m̂meewœ i i t i Bii^^MeMaaM

A vendre à Colombier

belle maison
de trois logements, chauffage central, cham-
bre de bains, grand jardin, etc.
Faire offres sous chiffre S. Y. 1842, au bu-
reau de L'Impartial.

Jeune fille cherche pour
tout de suite

Chambre
meublée

Offres à Mlle Ruth Brun-
ner, Luterbach (SO)
Hauptstrasse 23.

DRAPS de UT
au mètre ou confection-
nés, coton et mi-fil, qua-
lité durable, linges épon-
ge, linges de cuisine, da-
massé, basin, coutil ma-
telas. Le tout au prix
de gros. Demandez offre
échantillonnée à Case
postale 771, Lausanne 1.

r \Manufacture de Montres National S.A.
71, rue Alexis-Marie-Piaget

engagerait

HORLOGER
qualifié

connaissant si possible les calibres automa-
tiques, qualité soignée. Conditions inté-
ressantes.V J
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A vendre

Vauxhall I
1952

6 cyl. _%CV, roulé
5000 km., de premiè-
re main, avec toutes
garanties,

DRW 1951
3% CV, 4 places,
30,000 km.,

Vauxhall
1948

6 cyl., 9 CV, 30,000
km., de première
main.
Prix intéressants. Fa-
cilités de paiement.

GARAGE
A. WUTHRICH

ST-IMIER
Tél. (039) 4 16 75

B Le Conseil d'Administration,
la Direction et le Personnel de

H Manufacture des Montres DOXA S. A.
ont la profonde douleur de faire part du décès de leur

i Administrateur-Directeur général

I monsieur Edouard JEnnv
! enlevé à leur affection le 28 janvier 1953.

Ils garderont un inoubliable souvenir de ce fidèle
j et dévoué collaborateur et ami pendant plus de 25 ans.

! L'incinération , SANS SUITE, aura lieu samedi
31 janvier 1953, à 14 heures, au crématoire de La

S Chaux-de-Fonds.

j Culte à la Maison de paroisse du Locle, à 13 h.
! Domicile mortuaire : Billodes 42b.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire part.

Mon âme se confie en l 'Eternel
qui f i t  tes Lieux et ta Terre.
Après les éoreuves de la vie ier teslre
Dieu nous donne le reoos éternel.
Qae Son règne vienne et Sa
volonté sou faite.

Monsieur et Madame Henri Meyrat-
Froidevaux et leur fille Huguette ;

Monsieur et Madame André Meyrat-Gi-
rardin et leur fils Claude ;

Madame Jeanne Perrin-Papa, à La
Chaux-de-Ponds, ses enfants et petits-
enfants, à Berne ;

Monsieur et Madame Henri Papa-Béboux,
à Genève ;

Madame Olga Luthy-Papa ;
' Monsieur et Madame Georges Papa-Leu-

thold ;
Les enfants, petits-enfants et arrière-

petits-enfants de feu Arnold Meyrat,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part à leurs amis
et connaissances du décès de

Madame veuve

I Paul Meyrat
née Flora Papa

! leur chère maman, belle-maman, grand-
maman, soeur, belle-soeur, tante, grand- m
tante, arrière-grand-tante, cousine, parente
et amie, que Dieu a rappelée à Lui, ven- H

\ dredi à 20 h. 30, dans sa 73e année, après
une longue maladie vaillamment supportée.

La Chaux-de-Fonds, le 30 janvier 1953.
! L'incinération, SANS SUITE, aura lieu M

lundi 2 février, à 14 heures.
Culte au domicile pour la famille à

Une urne funéraire sera déposée devant
le domicile mortuaire, rue de l'Envers 32.

Le présent avis tient lieu de lettre de

Repose en paix.

La famille Hans JENNY-GFELLER, à
Kappelen ; ,

Les familles JENNY et alliées ;
ses amis,

ont la douleur de faire part de la
perte qu'ils viennent d'éprouver en la
personne de

Monsieur

I Edouard JENNY
leur cher parent et ami, survenue après
une longue maladie, supportée avec
courage, dans sa 61me année.

Le Locle, le 28 janvier 1953.
L'incinération, SANS SUITE, aura

lieu samedi 31 janv ier 1953, à 14 h.
S au Crématoire de La Chaux-de-Fonds.

Culte à la Maison de paroisse du
Locle, à 13 heures.

Domicile mortuaire : Billodes 42 b,
Le Locle.

| Prière de ne pas faire de visites.
Cet avis tient Ueu de lettre de faire-

part.

Sandoz tapis
Soldes

Sandoz tapis
Ne manquez pas

nos soldes
Sandoz tapis

Parc 94
ouvert l'après-midi

Soldes
Sandoz tapis
(Vente autorisée par la
Préfecture du 15 janvier

au 3 février)

Hoto-fiarage JOHN INGLIN - Le Locle
The Ur.approact.abteprésente la ntfa_ _3l!__ Z_\ Oominator

Nouvelle J^QVlOfiJ 500 «__
«SO. TRAOI MARK <&C r̂

absolument! sensalionnelle T T T
A la souplesse et au rendement mécanique du moteur bicylindre
Dominator 500 cm', le « magicien » Joë Craigh a ajouté

le cadre et la suspension « Mac" Oandless » !
Ce que la monocoque est à la voiture, le cadre « Mac' Candless »
l'est pour la moto. Entièrement soudé, sans raccords ni brasu-
res, 11 révolutionne la technique traditionnelle.
Mis au point au dur banc d'essai de la compétition, cadre et
suspension « Mac' Candless » ont permis à Geoff Duke, cham-
pion du monde, de dénommer ce nouveau genre de machine

« Featherbed » = Federbett = Lit de plumes !
A n'importe quelle allure, sur n'importe quelle route, la « Fea-
therbed » vous emmène sans vibrations, sans secousses ni flotte-
ment et donne l'impression de vous faire suivre un « rail de
caoutchouc ». Ce que vous imaginiez, en lisant ces lignes, sera
dépassé lorsque vous essayerez la « Featherbed » !
D'un coup NORTON vient de prendre dix ans d'avance sur la
technique actuelle de construction motocycliste !
Venez voir la « Featherbed s ! Elle est exposée jusqu'au 10 fé-
vrier 1953 au

GARAGE Dl) GRAND DONT
(anciennement Métropol ) Léopold-Robert 165
Pour renseignements, prospectus, démonstrations sans engagement

riolo-Garage JOHN INGLIN - le Locle
Girardet 53 Tél. (039) 3 15 30

St-Imier, 7 mars

Messe en si mineur
J.-S. BACH
La Chaux-de-Fonds , 8 mars >

Appartement
4 à 5 pièces est cherché avec échange
éventuel d'un appartement de 4 pièces à
BIENNE.
Faire offres sous chiffre T. N. 1918, au
bureau de L'Impartial.

Monsieur et Madame André ROBERT
i et leurs enfants,

Monsieur et Madame Willy BACON,
très touchés des nombreuses marques de ;
sympathie reçues et dans l'impossibilité de
répondre à chacun, remercient sincèrement j
toutes les personnes qui de près ou de loin I
ont pris part au grand deuil qui vient de ; |

i les frapper. ;

VOYAGES DE PRINTEMPS ]
en cars Pullman confortables , modernes et chauffables I

Tout compris
ESPAGNE PAYS DU SOLEIL
Voyages accompagnés, sans pareils:
7-59 mars et 3-25 mai
Espagne du Sud - Lisbonne - Andalousie

Fr. 985.-
7-19 avril et 21 avril-3 mai
Madrid - Valence Fr. 570.—
8-29 mars
SICILE l'Ile du soleil Fr. 1050.—
A partir du 23 mars chaque semaine :
COTE D'AZUR et RIVIERA
ITALIENNE - 6 jours , Fr. 250.-
17-20 mars
LA SPEZIA - RIVIERA Dl LEVANTE Fr. 180.-
Demandez , sans Irais , les programmes spéciaux ,
ainsi que

liste des voyages 1953
avec 238 beaux voyages dans plusieurs pays

(% Ernest MARTI SA.
WCM\ /̂ Entreprise de 

voyages
/AARTf KALLNACH (Berne), tél. (032) 8 24 05 j

„ Le Pré de Sauges "
Maison de convalescence et de repos
Ouverte à nouveau dès le ler février 1953
SAUGES prèsSAINT-AUBIN (Neuchâtel)

Téléphone (038) 6 71 58

f >»

4*SJk Rénali
tttJ'lfiiÉS-fî Temple

^^̂ ^  ̂
l'Abeille

Voyez la maquette d'un avant-projet ex-
posée dans les vitrines de Voyages et Trans-
ports, avenue Léopold-Robert 62.

QUE CHACUN FASSE SA FART !

Commission de rénovation
du Temple de l'Abeille.
Chèques postaux IV b 1195.

V J

POUBELLES OCHSNER
ASSORTIMENT COMPLET

A. & W. KAUFMANN
LA CHAUX-DE-FONDS

Marché 8-10 Tél . (039) 2 10 56 (3 lignes)

Aide de bureau
Maison de commerce de la place cherche
une jeune fille sérieuse et intelligente com-
me aide de bureau. — Faire offres écrites
avec photo et indication de références sous
chiffre D. A. 1963, au bur. de L'Impartial.

JIKIHI I
un

beau
pantalon
brun uni
Fr. 28.50

f Le même en gris

Pantalon de travail
très solide

Fr. 25.50
Aux magasins

JUVENTVTI

Dimanche 8 février, dès 14 h.,
Enfants de 10 à 16 ans, attention !

une course de lugeurs
(à une place) aura lieu

sur la piste de Pouillerel
avant la seconde manche des champion -
nats romands de bob à quatre.
Les concurrents sont priés de s'inscrire au-
près de Me Maurice Favre, Léopold-Ro-
bert 66. Finance d'inscription : 3 fr. com-
prenant assurance-accidents (frais médi-
caux 1000 fr., invalidité 20,000 fr.) . Autori-
sation écrite des parents exigée.

Foyer Evangéliuue libre
Numa-Droz 36 a

Chaque soir à 20 heures :

Samedi 3i janvier,
Dimanche ler février,
Mardi 3 février

3 conférences
par M. R. Chérix, pasteur à Neuchâtel

Sujet général : BIBLE ET CONSCIENCE
Invitation cordiale à tous.

CHAMBRE Jeune homme
cherche chambre si possi-
ble indépendante pour le
début de février. — S'adr.
Pension de l'Arsenal, Av.
Léopold-Robert 19a. Télé-
phone 2 32 56. 
A VENDRE grand four-
neau, genre Ciney. Tél.
(039) 2 37 42. 
A VENDRE berceau d'en-
fant, bois crème avec ma-
telas et duvet, le tout en
bon état, bas prix. —
S'adr. Premier-Août 26.
A VENDRE un aspirateur
Tornado à l'état de neuf
dernier modèle, cédé pour
200 fr. pour cause de non
emploi. — Offres sous
chiffre V. I. 1940, au bu-
reau de L'Impartial. 
BATONS DE SKI. La
personne connue qui a
emporté une paire de bâ-
tons de ski dimanche
après minuit, à la rue du
Parc 7, est priée de les
rapporter au Poste de
Police, sinon plainte sera
déposée.

Fourneau
A vendre joli fourneau en
catelles avec tuyaux, en
parfait état, bas prix . —
S'adr. rue du Progrès 13 a,
C. Gentil.

EMPLOYEE DE BUREAU
est cherchée tout de suite
ou pour date à convenir.
Place stable et bien rétri-
buée. — Offres sous chif-
fre U. G. 1920, au bureau
de L'Impartial.
CHAMBRE MEUBLEE
INDEPENDANTE a v e c
eau courante, à louer tout
de suite. Paiement d'a-
vance. — S'adresser à M.
Christen, Parc 87.

CHAMBRE Jeune em-
ployé de bureau cherche
chambre chauffée aveo
pension dans bonne famil-
le. — Ecrire sous chiffre
B. R. 1906 au bureau de
L'Impartial.



r^vu JOUR
Fin de semaine.

La Chaux-de-Fonds, le 31 janvier .
On attend à Paris l'arrivée de M.

Foster Dulles. Sans plaisir évidem-
ment. M. Foster Dulles a prononcé des
discours qui se résument à ceci : une
union organique Angleterre - France -
Allemagne est nécessaire. Elle serait
bonne pour l'Europe et la Communauté
atlantique tout à la fois . Il faut  qu'elle
se fasse. C'est ainsi que l'on raisonne
en Amérique, mais il y a des nuances
et des détails qu'en Europe il fau t  ré-
gler. C'est sans doute ce que l'on ex-
pliquera à M. Dulles et que le maréchal
Juin a commencé de lui dire avec une
franchise toute militaire...

e e e

Les chroniqueurs de Washington
estiment que si M. Dulles a commis
quelques erreurs de langage , ses idées
n'en sont pas moins pures. C'est parce
qu'il fallait renouveler le vocabulaire
diplomatique et abandonner le com-
plexe Acheson que le nouveau secré-
taire d'Etat s'est posé devant l'opinion
un peu comme un fier-à-bras. Il ne
faut  pas lui en tenir rigueur et com-
prendre que les républicain s éprouvent
une certaine gêne à concilier les pro-
messes électorales avec les réalités de
la situation mondiale. Acceptons l'ex-
plication...

e e e

En attendant, à Londres aussi, le ton
pontifiant du nouveau ministre des
af fa ires  étrangères des Etats-Unis a
surpris et plutôt peiné. On estime que
M. Dulles n'a rien changé au point de
vue du gouvernement britannique.

e e e

M. Churchill est de retour de la Ja-
maïque. On ne sait pas si son voyage
aux Etats-Unis a été très fructueux.
En fai t , M. Churchill n'était pas en
mission mais en vacances. Ce qui est
certain, c'est qu'il rentre au bon mo-
ment pour s'occuper d'une crise minière
et économique assez menaçante.

e • *
Va-t-il y a voir du nouveau en Asie ?

Et assiste-t-on au commencement du
grand branle-bas ? Si l'on en croit l'a-
gence France-Presse, le président Ei-
senhower anoncerait lundi la levée de
la neutralisation de Formose. Désor-
mais, on laisserait les nationalistes de
Tchang Kai Chek courir leur chance
s'ils ont envie de tenter des débarque-
ments sur la côte chinoise. Mao Tsé
Toung devrait alors s'occuper un peu
plus de ce qui se passe sur les côtes
plutôt que de vouer tout son intérêt à
l'Indochine et à la Corée. A vrai dire,
l'intervention de Tchang Kai Chek
comporte tous les risques d'une aven-
ture.

e e e

M. Vichinsky a sévèrement secoué le
Danemark à cause des bases navales
que les Américains bâtissent sur son
sol. Les Danois n'en ont pas l'air au-
trement émus.

e * .

Le manque de main-d' oeuvre com-
mence à se faire sentir sérieusement en
Allemagne orientale. On en voit la
preuve dans le fai t  que les autorités
d'occupation ont annoncé qu'elles « re-
mettraient généreusement de nouveaux
permis d'établissement aux réfugié s
désirant rentrer chez eux ». On doute
que cette o f f r e  soit accueillie avec em-
pressement. L'hémorragie de bons ou-
vriers ou de bons agriculteurs ne sera
pa s arrêtée pour si peu.

e e e

On a été étonné de voir les socialistes
allemands prendre la défense des néo-
nazis arrêtés par les Anglais. C'est
aussi une preuve qu 'outre-Rhin les es-
prits ont for t  peu évolué et qu'on re-
grette en fait  la puissa nce d'Hitler.

P. B.

WASHINGTON, 31. — AFP. — On ap-
prend de source bien informée que le
projet final d'accord militaire et éco-
nomique entre les Etats-Unis et l'Es-
pagne est en cours de rédaction. Mais
plusieurs semaines s'écouleront encore
avant la signature, quelques détails
restant à mettre au point.

L'accord hispano-américain

Des détails à mettre au point !

LONDRES, 31. — Reuter. — La
Chambre des communes a repoussé
vendredi, par 281 voix contre 57, une
motion tendant à supprimer les très
anciennes prescriptions relatives au
repos du dimanche, et de permettre à
la population de participer librement
aux manifestations sportives , théâtra-
les, etc., à la manière de la population
du continent. Ce scrutin s'est déroulé
sans mot d'ordre des partis.

La Chambre des communes
maintient le «dimanche

anglais»

L URSS pourrait déclencher une guerre-éclair en 1955
Selon une influente revue américaine

si elle réalise son plan quinquennal entièrement orienté vers la préparation au conflit
Débarquement français dans l'Annam.

Les Soviets disposeraient
déjà de 40,000 avions

WASHINGTON, 31. — U. P. — L'in-
fluente revue « Fortune » relève dans
un article spécial, intitulé « Un rapport
sur la Russie », que l'URSS sera en
mesure — à condition qu'elle réalise
l'actuel programme économique quin-
quennal — de déclencher en 1955 une
guerre « super-éclair » contre l'Europe
occidentale et peut-être même contre
les Etats-Unis.

Ce rapport a été élaboré durant ces
six derniers mois par neuf rédacteurs
et experts bénéficiant de l'appui des
institutions américaines spécialisées
dans les affaires soviétiques. Il tient
également compte des rapports de per-
sonnalités influentes d'origine soviéti-
que qui se sont réfugiées à l'ouest. «For-
tune» prétend que le nouveau plan
quinquennal est entièrement différent
de tous les plans économiques précé-
dents et qu'il est surtout destiné à pré-
parer l'Union soviétique à une nouvelle
guerre totale.

Quelques objectifs
du programme

Voici , selon la revue américaine,
quelques objectifs du programme sovié-
tique :

1. Enorme augmentation des dépen-
ses militaires par rapport à l'année
1950, cette mesure étant destinée à por-
ter les dépenses militaires soviétiques
à un niveau encore plus élevé que celui
de la dernière guerre mondiale et peut-
être même plus élevé que celui des
Etats-Unis, à savoir 50 milliards de
dollars.

2. Augmentation de la production
aéronautique de 160 pour cent, com-
paré au niveau de 1950.

3. Décentralisation de l'industrie so-
viétique afin de la protéger contre les
attaques aériennes américaines.

4. Augmentation des contingents des
forces armées. Selon des estimations
américaines, les effectifs de l'armée
soviétique seraient portés de 5,5 mil-
lions à 8 millions d'hommes en 1955
(forces armées permanentes des USA
en 1952 : 3,6 millions).

5. Augmentation du nombre des in-
génieurs et des savants de 475.000 en
1950 à 550.000 ou plus en 1955. (Selon
« Fortune », il y en a à peu près autant
actuellement aux Etats-Unis.)

6. Augmentation de la production
industrielle des pays satellites. Jusqu 'en
1955, la production industrielle de
l'ensemble des satellites devra appro-
ximativement atteindre la moitié de
la production américaine en 1951.

7. Augmentation de la production
pétrolière de 85 pour cent, de l'acier de
62 pour cent , du charbon de 43 pour
cent, du cuivre de 90 pour cent , du
plomb, du zinc et de l'aluminium de
150 à 170 pour cent (base : production
en 1950).

La flotte aérienne la plus puissante
du monde

Selon « Fortune », la flotte aérienne
de l'Union soviétique est actuellement
« la force aérienne nationale la plus
puissante du monde » ; elle dépasse nu-
mériquement de loin celle des Etats-
Unis. L'industrie soviétique a produit
depuis la fin de la guerre environ 40
mille avions, ce qui représente à peu
près le double de la production amé-
ricaine dans le même laps de temps.
L'URSS disposerait par conséquent au-
jourd 'hui de 20.000 avions de combat ,
les autres 20.000 constituant la ré-
serve.

Les obstacles
L'article de la revue américaine fait

enfin allusion aux difficultés aux-
quelles le plan quinquennal risque de
se heurter. Les charges imposées aux
Etats satellites pourraient se révéler
trop lourdes pour la capacité de pro-
duction des nations en question. Un
arrêt total des exportations de ma-
tières premières (étain , caoutchouc,
soufre, minerai de fer) des pays oc-
cidentaux pourrait aussi avoir de sé-
rieuses conséquences sur la réalisation
du plan quinquennal.

« Fortune » conclut en disant qu'a-
vec la rapidité de production actuelle
les installations industrielles s'usent
très vite. La revue ajoute que l'URSS
souffre au surplus d'un manque de
main-d'oeuvre et qu 'il ne faut pas en-
fin sous-estimer un facteur psycholo-
gique important : Est-ce que les peu-
ples du bloc communiste accepteront

i tout cela sans se révolter ?

r ^

La poudre Baumol
a fait 79 victimes

PARIS, 31. — AFP — Au cours
de la discussion en deuxième leotu-
re du budget de la Santé publique
à l'Assemblée nationale française,
M. Boutemy, ministre de la Santé
publique, a déclaré en réponse à
une question, qu'à la suite d'appli-
cations de la poudre Baumol, on

; comptait 39 accidents mortels dans
le Finistère et 40 dans le Morbihan.

V )

Pas de nouveau procès
Alger Hiss

NEW-YORK, 31. — Reuter. — La
cour d' appel des Etats-Unis a repoussé
une demande tendant de refaire le pro-
cès d'Alger Hiss. Cet ancien fonction-
naire du département d'Etat avait été
condamné en 1950 à 5 ans de prison
pour espionnage et parjure.

Un nouveau parti d'extrême-drolte
en Allemagne

BRUNSWICK, 31. — AFP. — Un
nouveau parti d'extrême-droite dit
« parti national de,, la liberté », vient
d'être fondé à Brunswick par M. Oelze
von Lobenthal , ancien rédacteur éco-
nomique du journa l de Goebbels , « Der
Angriff ».

M. Oelze avait déjà participé à la
fondation d'une «communauté indépen-
dante d'électeurs » qui avait été dis-
soute en novembre dernier. Les auto-
rités avaient estimé qu'il s'agissait
d'une tentative de reconstitution du
parti néo-nazi.

Débarquement français
sur les arrières
du Viet Minh

SAIGON, 31. — AFP. — La ville de
Quinhon , important port situé à 60 km.
à l'est d'Ankhe et à 450 km. au nord-
est de Saigon, a été occupée par des
forces franco-vietnamiennes.

Il s'agissait là d'une opération de
diversion sur les arrières des unités du
Viet Minh engagées dans le secteur
d'Ankhe, ville encerclée par les re-
belles depuis quinze jours.

C'est avec l'appui de neuf bâtiments
de la marine, dont le porte-avions « Ar-
romanches », et avec un apport massif
de l'aviation (quadrimoteurs, bombar-
diers et chasseurs), que le port de
Quinhon a été occupé.

Des unités d'infanterie couvertes par
l'artillerie navale et les escadrilles de
l'« Arromanches » ont progressé sans
pertes jusqu 'à 6 à 7 km. à l'intérieur
des terres, détruisant toutes les ins-
tallations militaires du secteur.

Depuis 1945, c'est le premier débar-
quement des troupes franco-vietna-
miennes dans cette région.

Un deuil au Théâtre Athenee-
Louis Jouvet

PARIS, 31. — AFP. — M. François
Gramont, président du Conseil d'admi-
nistration du Théâtre Athénée-Louis
Jouvet , est décédé jeudi, à l'âge de 65
ans. Très actif administrateur de ce
théâtre , il fut également un des pion-
niers de l'industrie téléphonique et
radiophonique française.

D>F~ Un ex-général allemand acquitté
HAMBOURG, 31. — AFP. — L'ex-gé-

néral Georg Benthack, dernier com-
mandant allemand des troupes d'occu-
pation en Crète , au cours de la seconde
guerre mondiale, qui répond devant un
tribunal de Hambourg de l'exécution
sans jugement après la capitulation de
quatre soldats allemands, a été acquitté
vendredi en même temps que six autres
accusés.

Cinq arrestations en Afrique du Sud
JOHANNESBURG, 31. — AFP. — Cinq

leaders du Congrès national africain
et du Congrès indien du Natal ont été
arrêtés , à Durban, jeudi soir, au cours
d'une réunion préalablement interdite
par les autorités municipales.

La Tchécoslovaquie quitte
l'UNESCO

VIENNE , 31. — AFP. — L'ambassade
de Tchécoslovaquie à Paris a informé
le directeur général de l'UNESCO que
ce pays se retirait de cet organisme.

Cette nouvelle a été annoncée par
Radio-Prague, qui a donné comme mo-
tifs de ce départ le fait que l'UNESCO
refuse de collaborer avec les grandes
organisations mondiales et est deve-
nue « un instrument des impérialistes
anglo-saxons », ainsi que l'admission
de l'Espagne.

Eisenhower va-t-il faire cesser
la neutralisation de Formose ?

WASHINGTON, 31. — AFP. — D est
possible que le président Eisenhower
fasse part de son intention d'ordonner
à la 7e flotte américaine de cesser la
neutralisation des côtes de Formose,
dans le message sur l'état de l'Union
américaine qu 'il doit lire lundi devant
le Congrès, annonce-t-on de source
gouvernementale. Cette décision du
président Eisenhower annulerait les di-
rectives données en 1950 par le prési-
dent Truman qui ordonna à la 7e flotte
de défendre Formose contre une éven-
tuelle attaque des communistes chinois.

On souligne dans les milieux gouver-
nementaux que l'ordre qu'envisage de
donner le président Eisenhower ne
comporterait pas de mesures de blocus
de la Chine communiste par les Etats-
Unis, contrairement à ce qui fut sug-
géré dans certains milieux.

L'ordre envisagé ne donnerait pas
nom plus aux nationalistes chinois les
moyens d'attaquer les côtes de Chine.
Tchang Kai Chek devrait équiper lui-
même ses forces.

On sait que Formose reçoit une aide
militaire des Etats-Unis et qu'une mis-
sion militaire américaine fonctionne
depuis quelque temps auprès du quar-
tier général nationaliste.

Pour obliger les communistes
à retirer des troupes de Corée...
Une personnalité officielle a exprimé

l'opinion que si le président Eisenho-
wer prenait une pareille décision, les
nationalistes chinois essaieraient pro-
bablement d'abord de couper le che-
min de fer reliant la Mandchourie au
sud de la Chine. H est possible, dit-on
même, que des débarquements spora-
diques sur la côte chinoise aient pour
effet d'obliger les Chinois à retirer des
troupes de Corée.

La personnalité officielle qui a révélé
ces mesures a manifesté un grand en-
thousiasme sur leur succès, ajoutant

que les communistes seraient contraints
d'enlever des forces de Corée pour dé-
fendre „ côte chinoise, ce qui rendrait
plus difficiles les mouvements de trou-
pes vers la Corée. Un tel plan aurait
été préconisé par plusieurs chefs répu-
blicains, dont le sénateur Taft.

La Maison Blanche
ne révèle rien

Le chef du service de presse de la
Maison Blanche, interrogé sur le dé-
part éventuel de la 7e escadre , en ser-
vice dans le détroit de Formose, a ré-
pondu qu'il ne savait rien.

Comme on lui demandait encore si,
à supposer qu'elle soit rappelée , les na-
tionalistes chinois resteraient sous la
protection des Etats-Unis et seraient
autorisés néanmoins à lancer des atta-
ques contre le continent, il a assuré
qu'il n'en savait rien non plus.

LONDRES, 31. — Reuter . — Le mi-
nistre français de la défense nationale,
M. René Pleven , a adressé une lettre
à la Grande-Bretagne, en se référant
à la demande d'extradition présentée
par la France envers l'Allemagne, au
sujet de l'ex-général Bernhard Lam-
merding. Un porte-parole du Foreign
Office a déclaré que la lettre de M.
Pleven était actuellement examinée.

Le 5 mai 1949, Lord Henderson , alors
sous-secrétaire d'Etat au ministère des
affaires étrangères du gouvernement
travailliste, avait déclar é au sujet de
cette demande d'extradition , que les
tribunaux allemands étaient mainte-
nant compétents pour juger de la res-
ponsabilité de criminels de guerre pour
des délits commis envers des victimes
allemandes. Mais il avait toutefois l'in-
tention, en cas de circonstances extra-
ordinaires , où les preuves d'assassinat
seraient clairement établies, de livrer
les personnes aux pays dans lesquels
elles ont commis des crimes.

ym~ Le feu à bord d'un vapeur
ancré à Hull

HULL, 31. — Reuter. — Le feu a
éclaté vendredi à bord du vapeur bri-
tannique « Ribera », de 5593 tonnes,
dans les docks de Hull. Les pompiers
ont dû se munir de masques à gaz, tant
la fumée était épaisse.

La France demande 1 extradition
de l'ex-général Lammerding

orès de mine

Les victimes du brouillard à Londres
avant Noël :

LONDRES, 31. — Reuter . — Le Con-
seil du comté de Londres a annoncé
vendredi que durant la période de
brouillard extraordinairement dense
qui a régné à Londres avant Noël, il
était mort bien plus de personnes que
généralement.

Plusieurs localités déclarent que cer-
tains enterrements ont été effectués
avec près de dix jours de retard . Le
nombre des décès qui se sont produits
à Londres durant cette période de
brouillard a été aussi élevé que lors de
l'épidémie de choléra de 1866.

Pendant la première semaine de dé-
cembre, 945 personnes sont mortes à
Londres et la semaine suivante 2484.
C'est pendant cette deuxième semaine
que le brouillard fut le plus dense.

ANNEUY , 31. — Ai'P. — L'aventurier
milliardaire, Fernandez Navarre, qui
avait été arrêté il y a quelque temps
dans la région d'Annemasse, alors
qu 'il s'apprêtait à passer en Suisse, a
été mis vendredi en liberté provisoire.
Mais il sera placé en résidence sur-
veillée au Puy, dans la Haute-Loire.

~jf£r*"' 8500 prisonniers politiques
dans la prison centrale de Sofia

BELGRADE, 31. — United Press. —
L'organe « Borba » rapporte vendr edi
que 8500 prisonniers politiques étaient
détenus dans la prison centrale de So-
fia, capitale de la Bulgarie. 3000 d'en-
tre eux seraient privés de leur liberté
sans procès préalable et 1600 sont ac-
cusés de s'être opposé à la politique du
Kominform à l'égard de la Yougoslavie.

Parmi les prisonniers se trouvent
MM. Petar Kunin, ancien membre du
Politbureau, Manel Sakelarov, un an-
cien ministre, les anciens membres du
comité central du parti communiste
Petar Semerdzhiyev et Ivan Maslarov ,
ainsi que 40 hauts fonctionnaires de la
police de sûreté.

Quelque 400 personnes seraient accu-
sées d'avoir essayé de quitter la Bul -
garie pour se réfugier en Yougoslavie,
en Grèce ou en Turquie.

L aventurier Navarre remis
en liberté provisoire

BERNE 3. — CPS — La vague de
grippe, heureusement bénigne, qui
recouvre les pays étrangers, n'a pas
encore réussi à déferler sur la Suis-
se. Le nombre des cas de grippe
enregistré dans notre pays n'excè-
de pas la moyenne observée en cet-
te saison, et il ne s'agit en outre
que de cas sans gravité.

C'est pourquoi le Service fédéral
de l'hygiène publique, qui suit at-
tentivement le développement de
l'épidémie, n'a pas jugé utile jus-
qu'à présent de prendre des mesu-
res de protection. Pour sa part, no-
tre population n'a aucun motif de
s'alarmer à oe sujet.

Pas d'epidemie de grippe
en Suisse

Plateau tout d'abord partiellement
couvert par brouillard , limite supérieure
vers 700 mètres environ , se dissolvant
au cours de la journée. Sans cela nua-
geux, plus tard couvert et quelques pré-
cipitations probables dans l'ouest et le
nord-ouest du pays. Fort vent d'ouest
en montagne.

Bulletin météorologique

En Corée

affirment des chefs militaires
du Congrès

WASHINGTON, 31. — Reuter. — Des
chefs militaires du Congrès ont déclaré
qu'après examen de rapports militaires
secrets, ils ont reconnu qu'il ne s'agis-
sait pas, lors de l'action de dimanche
dernier , d'une attaque « exhibition ».
Cette opération a été reconnue comme
« nécessaire au point de vue tactique » .

Le sénateur Leverett Slatonstall et
le député Jewey Short, présidents de
la commission militaire des deux Cham-
bres, ont affirmé dans une déclaration
secrète que cette attaque avait échoué.

Cette déclaration fait suite aux vives
protestations qui ont été exprimées
dans les rangs du Congrès.

Le «combat-exhibition» était
une opération nécessaire


